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Les systèmes bi-énergie: 
des problèmes subsistent

par Vlanney DUCHESNE
Parmi les quelque 600 plaintes 

reçues par l’Office de la protection 
du consommateur, l’insatisfaction 
du rendement du système de chauf­
fage vient en tête de liste pour les 
propriétaires qui ont opté pour la 
biénergie Mis en marche pré­
maturément, le programme de 
conversion d’Hydro-Québec a été 
modifié en cours de route pour apla­
nir les difficultés techniques ren­
contrées dans les premières ins­
tallations. mais la vigilance du 
consommateur doit demeurer.

En effet, l'Office de la pro­
tection du consommateur soutient 
que des problèmes affectant le ren­
dement et la fiabilité des systèmes 
biénergie subsistent, malgré les 
améliorations constatées au niveau 
des installations. LE SOLEIL a reçu 
lui aussi des plaintes et il a tenté 
d'en savoir plus. Tout le monde 
s’entend pour admettre qu’au début 
le marché n’était pas tout à fait 
prêt, mais que, depuis, on a vu à 
former les intervenants aux nou­
velles techniques. On aurait réussi 
ainsi à réduire considérablement le 
nombre de défectuosités. Si bien 
que les plaintes concerneraient sur­

tout les installations de la ‘ première 
heure”.

On s’entend partout aussi pour 
souligner que le consommateur est 
le premier impliqué. S’il veut bé­
néficier des $1,450 disponibles en 
subventions ($800 du fédéral et $650 
de la société d’Etat) depuis main­
tenant deux ans, c’est à lui de pren­
dre la décision.

C’est à lui aussi de s'assurer 
qu'il transigera avec une personne 
fiable et possédant toutes les 
compétences requises tant par la loi 
que pour les travaux à effectuer. Il 
lui revient également, par la suite, 
de vérifier le rendement et de ne pas 
hésiter à faire valoir la garantie, s’il 
y a lieu.

Le programme biénergie a été 
mis de l’avant le 8 octobre 1982 dans 
le but de diminuer la dépendance du 
Canada envers l’importation du pé­
trole. On estime en général qu’un 
chauffage au mazout auquel on 
ajoute l’électricité comme source 
d’approvisionnement ne consomme 
plus que 20 pour 100 de son énergie 
originale. En fait, le mazout n’est 
utilisé que par temps très froid, soit 
au moment où la fournaise est plus 
efficace avec ce type d’énergie. Jus­

qu'à maintenant, 80,000 Québécois 
ont répondu à l'appel.
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Un bon principe

Un système biénergie installé 
selon les conditions requises fonc­
tionnent adéquatement. L'Office de 
la protection du consommateur et 
le ministère de l’Energie et des Res­
sources du Québec n’hésitent pas à 
l'affirmer. D'où proviennent les 
plaintes alors? "D'une mauvaise ins­
tallation et du rendement in­
satisfaisant", de répondre au SO­
LEIL Me Gabriel Bélanger de l’Of­
fice de la protection du consom­
mateur, lui qui a étudié 150 plaintes 
aux mois de mars et avril

Les autres doléances viennent 
de la pression exercée par certains 
commerçants sous prétexte que ça 
ne coûtera presque rien au pro­
priétaire du système de chauffage. 
Des consommateurs se rendent

compte aussi, après coup, qu'ils ne 
sont pas admissibles aux sub­
ventions Les ententes verbales ne 
sont pas toujours respectées par les 
vendeurs. On peut ajouter à cela 
l'incompatibilité du nouveau sys­
tème à celui en place, une fournaise 
inadéquate, la non qualification du 
vendeur ou de l'installateur et le 
manque d'information.

L'Office de la protection du 
consommateur recommande avant 
tout de transiger avec une en­
treprise reconnue dans le domaine 
de la bi énergie et de prendre soin 
de magasiner. Faites vérifier au 
préalable l’entrée électrique et l'état 
de la cheminée Faites-vous bien 
expliquer l’entretien du système et 
ce qu’il en coûtera car ce sera plus 
dispendieux qu'auparavant. Ayez 
un bon contrat qui contient toutes 
les ententes et la garantie. N'hésitez 
pas à rapporter tout mauvais fonc­
tionnement et si la correction n'est 
pas apportée, portez le cas à la 
connaissance de la Corporation des 
maîtres mécaniciens en tuyautene 
du Québec, à la Corporation des 
maîtres électriciens du Québec ou à 
l'Office de la protection du conscm 
mateur du Québec.

Humidificateur Plénum d'air chaud

Entree electnque 
sans contrôleur 
de charge Sonde

extérieur

Entrée électrique 
avec contrôleur 
de charge

Chauffe-air

Fournaise

Brûleur

La biénergie. un gâteau de SI 28 millions en deux ans pour les des travaux du cadre A à gauche et les maîtres mécaniciens en 
spécialistes en chauffage que les électriciens revendiquent pour la partie tuyauterie pour la section B, à droite.

Des crosses de fougère 
à deux pas de Québec
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Céline Martin tient parole 
en publiant “ses” recettes
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Le Tarot pourrait devenir 
un outil psychologique
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Une douce discrétion
Référence 166: Tamaris

Noblesse et qualité des matières, soin des finitions. 
Grandeurs B, C. D — 32 (a 38 

Couleurs: blanc, nu et champagne.
Avec armature

Disponible dans tous les bons magasins

SA1NT HILAJRE Inc 
Distributeur exclusif au Canada

1100. Chemin du Golf. Ile des Soeurs. Montréal. (Québec) H3E 1H4

DEMANDES
JUSQU’AU 31 MAI

HOMMES ET FEMMES 
AVEC EMBONPOINT

POUR PARTICIPER À ON PROGRAMME DE PEOTE DE POIDS
Si vous avez 10 livres ou plus à perdre, que 
vous êtes en bonne santé, que vous avez un 
désir sincère de perdre du poids et que vous 
désirez rester mince. Le programme de la Cli­
nique de contrôle de poids permanent est un. 
nouveau programme rapide et médicalement 
sûr.

r CLINIQUE DE ■=== Ouvert de 8 h à 19 h. du\
------------g-- VOj lundi au vendredi^ CONTROLE W 2600, boul. Laurier

if DE POIDS \J Complexe Centre-ville
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PERDEZ 7 à 15 lb U PREMIERE SEMAINE 
3 à 7 Ib LES SEMAINES SUIVANTES
SANS. PROTEINES LIQUIDES 

SANS VOUS SENTIR AFFAME 
SANS EXERCICES

SANS MEDICAMENTS DANGEREUX 
Vous verrez des résultats fantastiques

dès les premières visites 
CE PROGRAMME N EST PAS GRATUIT 

Les pertes de poids diffèrent 
comme les gens diffèrent

Tî ’ N1!1!' ^‘j1 I 'ill1!'1 . |'| :11111 : ' 'Vl li'l -

ieme
année
consécutive

HH*
/Co2] to*»

oittsîi^

Tous les jours
jusqu’au 20 juin
au Coq Rôti

etcetera
Comptoir et livraison seulement

Obtenez 1 bouteille de
Pepsi à l'achat d une petite 

pizza garnie

Obtenez 3 bouteilles de 
Pepsi à l'achat d une moyenne

pizza garnie

Obtenez 6 bouteilles de
Pepsi à l’achat d une grande 

pizza garnie

QUEBEC. 628-2750 
2750, 1" AveniiA»

SAINTE-FOY. 653-6444
2651. bout. Hochélriga

LORETTEVILLE, 843 3751
347, boni. rOrmièrc
LÉVIS. 833-6222

2. route Trans-Canada Est
SAINTE-MARIE (Beauce). 387-6611

(Comptoir «vulrmvnt)

399. rue Notre-Dame Nord
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NOUS. consommateurs
Le grossiste en voyages refuse 
d’accorder le rabais annoncéRobert

FLEURY

L (iilbert et M Turcotte, de 
Québec, achètent un forfait Mul- 
titour à destination de Santo-Do- 
mmgo le 11 février, pour départ le 9 
mars 19M, auprès de l'agence Azur 
et Soleil de Sainte-Foy Or, de re­
tour chez elles ce même jour, elles 
constatent que Multitour annonce 
dans l’édition du samedi du SOLEIL 
du 11 février une grande vente de 
printemps pour la même destination 
et la même date de départ, avec une 
économie de $X() par personne

Mmes Turcotte et Gilbert 
communiquent donc avec l'agent de 
voyages pour profiter du rabais an­

noncé et ce dernier les avise qu'il 
communiquera avec le grossiste. El­
les demeurent sans nouvelle par la 
suite mais, à leur retour de voyage, 
se voient répondre par Multitour 
qu’il n'est pas question de leur faire 
profiter du rabais.

Dans sa lettre de réponse, la 
représentante du service à la clien­
tèle de Multitour écrit ce qui suit: 
‘‘U*s spéciaux publiés dans LE SO­
LEIL sont décidés à la dernière 
minute Votre agent de voyages 
n'était donc pas au courant lors de 
votre réservation car il en prend 
connaissance dans le journal en

même temps que les clients ".
Puis en guise d'explication, elle 

ajoute ce qui suit: "Vous est-il déjà 
arrivé d'acheter des vêtements dans 
un grand magasin et que la semaine 
suivante ces mêmes articles soient 
en spécial? Sûrement, le magasin ne 
vous rembourserait pas la dif­
férence entre le prix payé et le 
spécial. C'est pour cette même rai­
son que nous ne pouvons accéder à 
votre demande de remboursement’’.

J'ai communiqué avec la re­
présentante de Multitour qui s’est 
montré très réticente à converser 
avec Nous.. Consommateurs et a

refusé de changer quoi que ce soit à 
sa décision, répétant la même ar­
gumentation.

De son côté, l’agent de voyages 
des clientes, M. Tremblay, de Azur 
et Soleil, trouve mesquine l’attitude 
du grossiste. En effet, de nombreux 
transporteurs, tels Wardair et Air 
Canada, font bénéficier les clients 
de rabais lorsque annoncés après 
coup. L’agence possède déjà un 
contentieux avec ce grossiste sur 
un autre sujet bien qu’elle n’ait pas 
de plaintes quant aux destination- 
voyage de Multitour. Selon M. 
Tremblay, les clientes seraient bien
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Personne ne vend moins cher... personne ne vend autant

• 1450 v c. tapis 
commercial 2 tons 
endos caoutchoute 
Balance d une vente 
a un motel
Prix sugg.:
10,99$ v.c.

• 850 v c tapis ciselo 
Idéal pour chambre et 
salon
Prix sugg,:
10,99$

UN

1000 v c Tapis shag 
Belles teintes plusieurs 
couleurs Balance d'un 
gros contrat de maisons 
modèles 
Prix sugg.:
14.99$ V.C.

600 v c tapis 
commercial L ndos de 
jute, 2 tons balance de 
maison appartements
Prix sugg.:
12,99$

PRIX 699
v.c.

CÉRAMIQUE
Céramique à 
plancher 8” 
x 8''. Choix 
de couleurs.

Spécial
Tuile a mur 
6x6 
Dtftér entes 
couleurs et 
dittèrenls 
motils
A partir de W V p c.
Plus de 20 OOO pl. 

car. en stock.

•|66
I v.c.
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CARPETTES
Couleurs va­
riées. Gran­
deurs 2’ x 3’, 3’ 
x 5’, 6’ x 9’ et 9’ 
x 12’

Spécial à 
partir de

PRÉLARTS
Sans cnage le plus grand 
Chorx â Québer drtferents mo­
tifs ditlerentes couleurs Va­
leur régulière jusqu à 22 99J

Prix "Tl-fréf»" à partir de

399
v.c.

TAPIS GAZON
Beau tapis style gazon 
idéal pour le balcon aux 
abords de la piscine etc.
Prix sugg jusqu'à 24.99$ v.c. 

Spécial à partir de

379
V.C.

TAPIS A MOTIFS
Envers caoutchouté, 
100% nylon très dense, 
beau choix de couleurs.
Prix sugg.
14,99$ v.c. V.C.

TAPIS SAXONY UNI
Choix de plusieurs 
couleurs, endos de jute.
Idéal pour chambre et 
salon.
Prix suggéré

—
COUPONS DE TAPIS

Un choix incroyable Faut le voir pour le croire. 
Tout l'inventaire baissé à Vt prix!
Grandeur jusqu'à 12’ x 19'

i% '

17,99$ v.c. SPÉCIAL! V.C. vvous taolv»;
¥f » .! U»* r’A'* 
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215, boulevard Hamel <fac« » rhôpiui Christ-Roi) - 681-6023

avisées de s’adresser à la cour des 
petites créances pour leur ré­
clamation. Ce dernier a également 
confirmé au SOLEIL ne pas avoir 
été avisé “autrement que par le 
journal" à ce moment-là, ne re­
cevant un avis qu’une semaine plus 
tard.

J'ai également vérifié avec la 
direction du contentieux de l’Office 
de la protection du consommateur, 
et pour Me Jean-Louis Renaud, il ne 
fait aucun doute que si les clientes 
ont réservé leur voyage le même 
jour ou par la suite, que le grossiste 
est dans l’obligation d’accorder le 
rabais concerné. Si la réservation 
s'était faite avant, il n’aurait pas été 
obligé de le faire.

Selon Me Renaud, le marchand 
est lié par les dispositions des ar­
ticles 41 et 224 de la loi de pro­
tection du consommateur qui sti­

pulent qu’un bien ou service doit 
être conforme à la description qu'on 
en fait dans des écrits publicitaires

Quant à l’argument des grands 
magasins qui n'accordent pas de 
réductions “après coup”, il est des 
plus boiteux car la situation est 
différente d'une part, et d’autre 
part, s’il s’agit d’une mise de côté, 
d’une réservation, d’une altération 
et que le vêtement concerné n’est 
pas encore livré au client, la plupart 
des grands magasins qui pratiquent 
la satisfaction garantie accordent le 
rabais sans discussion.

Chose certaine, le grossiste 
Multitour devrait sans doute amé­
liorer son sens de l’éthique. Quant 
aux clientes, elles seraient bien avi­
sées de s adresser à la cour des 
petites créances si une mise en de­
meure définitive ne leur donne pas 
raison.

Une annulation de voyage que 
l’on rembourse finalement... 
sans fournir d’explications!

L.P., du comté de Portneuf, aura une sur­
prise très bientôt lorsqu’elle recevra un montant 
avoisinant $1.200 en remboursement d’assurance 
pour une annulation de voyage alors que toutes 
ses démarches avaient été vaines jusqu’ici.

LP. effectue une réservation de voyage le 
jour même qu’elle subit un examen médical de 
routine et tout va bien, sauf que l’on se ravise 
pour lui signifier qu’elle devrait subir une in­
tervention chirurgicale rapidement car l'on s’in­
terroge sur la nature d’une tumeur décelée dans 
un sein, ce qui perturberait le voyage, compte 
tenu que l’intervention doit se produire dans les 
jours précédant la date de départ. Elle annule 
donc son voyage et demande le remboursement 
de ses billets.

Or, l'American International Companies de 
Toronto commence à rembourser puis se ravise, 
affirmant que l’état de L.P. était stable, que son 
état de santé n’a pas changé depuis le moment de 
sa réservation et qu’elle n’avait par conséquent, 
pas à réserver si elle avait des doutes sur son état 
de santé.

S’ensuivit une correspondance où LP. tenta 
de prouver que c'est une décision des médecins 
sur le moment de cette intervention, par mesure 
de sécurité, qui fit retarder le voyage et qu’elle 
était de bonne foi lorsqu’elle a fait sa réservation, 
sinon elle ne l’aurait pas faite, c'est bien évident.

A la compagnie d’assurance, on a mis en 
doute sa parole, tout comme le témoignage écrit 
d’experts médicaux, sous prétexte qu’un proche 
parent était lui-même médecin. Or, ce n’était pas 
ce dernier qui avait fait l’examen ni porté de 
diagnostic!

Nous... consommateurs a communiqué à 
plusieurs reprises avec la direction des sinistres 
pour AIC pour avoir des explications concernant

ce refus mais on ne voulait pas discuter du cas à 
moins que j’achemine mes questions par écrit, ce 
que j’ai refusé, exigeant qu’on me dise pourquoi 
on refusait d’indemniser LP.

Finalement, et sans aucune explication, AIC 
a décidé de rembourser L.P., à la suite d’une 
révision du dossier.

Ne payez pas!
L’OPC met en garde les consommateurs qui 

auraient un compte en souffrance auprès des 
compagnies montréalaises Rénovation Impro 
Ltée et la Maison de scellement et ventilation 
2000 Inc. d’éviter de payer les créanciers, four­
nisseurs ou employés qui tentent ainsi de ré­
cupérer leur dû.

En effet, le paiement d’un compte à un 
créancier non reconnu pourrait vous mettre dans 
l’obligation d'avoir à... payer de nouveau! Cette 
compagnie qui vedait des échangeurs d’air pour 
les victimes de la MIUF a fait faillite. Avant 
d’acquitter votre compte, vérifiez donc avec le 
bureau régional de l'Office de la protection du 
consommateur où l’on prendra votre cas en 
main, nous assure-t-on.

Ecrlvez-nous
Vous pouvez écrire à NOUS- 

CONSOMMATEURS (S.V.P. n’appelez pas) 
en fournissant les pièces justificatives et un 
bref résumé de votre cas ou de vos questions 
à Padresse suivante:
NOUS-. CONSOMMATEURS 
LE SOLEIL
399 est, rue Saint-Valber 
Québec, Qué.GIK 739

Guichets automatiques: cas problèmes
Deux Américains viennent de connaître di­

verses expériences plus au moins heureuses avec 
leur guichet automatique. D’abord une citoyenne 
du Massachusetts qui puisait $10 dans son comp­
te s’en est vu remettre $800 en billets de vingt $... 
soit 10 fois plus qu'elle n’en avait dans son propre 
compte! Toute heureuse, elle s’en est allée chez 
elle fêter ça... quand un haut cadre de la banque 
est venu réclamer son dû quelques heures plus 
tard. C’était trop beau pour durer!

De son côté, un citoyen de Dallas s'est vu

forcer de remettre sa carte bancaire et dévoiler 
son code par un individu sans scrupules, puisant 
$500 dans son compte. La banque refuse de lui 
créditer ce montant, alléguant qu’il s’agissait 
d'une transaction normale comme tout ce qui se 
fait dans les guichets automatiques. La Réserve 
fédérale, par contre, considère que les banques 
doivent indemniser les victimes d’actes criminels 
commis dans les enceintes des guichets auto­
matiques. L’affaire n'a pas encore été tirée au 
clair.

Fédération de consommateurs du 
Québec opposée à l’ouverture 
des magasins le dimanche

Il ne faut pas que le gouvernement 
permette l'ouverture des magasins le di­
manche, parce que cette mesure va faire 
augmenter les prix, tout en favorisant la 
surconsommation des ménages.

Voilà l’attitude adoptée par la Fé­
dération nationale des associations de 
consommateurs du Québec (FNACQ), re­
lativement au projet de loi 59 dont s’apprête 
à débattre l’Assemblée nationale.

Ce projet vise à modifier les heures 
d’affaires le dimanche, ce qui est inac­
ceptable, selon la FNACQ, parce que l’é­
talement sur sept jours des heures d’ou­
verture aura pour effet d’augmenter les 
coûts des entreprises. Coûts qui se ré­
percuteront inévitablement, selon elle, sur 
les consommateurs et les consommatrices.

La mesure arrive à un mauvais moment, 
d’après la fédération, qui croit que la li­
béralisation du commerce le dimanche va 
par ailleurs favonser la surconsommation de 
biens, “parce que cette mesure permet d’as­
socier deux réalités, soit le loisir et l’achat de 
biens".

La FNACQ note en particulier qu’une 
augmentation de la consommation le di­
manche provoquera une plus grande uti­
lisation des guichets automatiques par les 
consommateurs, provoquant, de ce fait, une 
diminution de l’épargne des ménages ou 
encourageant leur endettement.

La fédération ne croit pas, par ailleurs, 
que les travailleurs y trouveront tellement 
leur avantage, parce qu’il lui apparaît certain 
que “les patrons feront tout pour réduire au 
minimum les avantages sociaux que pourrait 
procurer à certains le temps de travail sup­
plémentaire”.

La FNACQ recommande, en consé­
quence, au gouvernement québécois d’aug­
menter les amendes, afin de décourager les 
entreprises qui violent la loi actuelle et elle 
veut qu’un comité consultatif représentant 
les milieux concernés, dont celui des 
consommateurs, soit créé afin de conseiller 
adéquatement le ministre de l’Industrie, du 
Commerce et du Tourisme, M. Rodrigue 
Biron, sur toute cette question.

SAQ: un franc succès le dimanche
MONTREAL (PC) — Ouverte le dimanche 

depuis trois semaines, une succursale de la So­
ciété des alcools du Québec (SAQ) de Laval 
semble connaître un franc succès auprès des 
consommateurs. Cette succursale est ouverte le 
dimanche à titre expérimental.

D’après son directeur, M. Alain Lamarre, il 
s’agit de la première expérience du genre à être 
tentée par la SAQ.

“Jusqu’à maintenant, ça marche très bien, 
affirme M. Lamarre. Le dimanche est notre 
meilleure journée après le samedi, même si peu 
de gens sont au courant que nous sommes 
ouverts.”

M. Lamarre ignore la durée du projet, mais

devant le succès remporté au cours des trois 
derniers dimanches, il aimerait bien que la suc­
cursale reste ouverte sept jours sur sept. “Nous 
voulons offrir un service différent à nos clienU, 
dit-il”.

M. Lamarre n’est cependant pas convaincu 
que tous les magasins de la SAQ auraient intérêt 
à ouvrir leurs portes le dimanche,

"Nous sommes situés dans un centre 
commercial où toutes les boutiques qui nous 
entourent sont ouvertes le dimanche. Il y a donc 
beaucoup de gens qui circulent ici et qui s’ar­
rêtent pour faire des achats. Je ne suis pas 
certain qu’une succursale située dans un endroit 
moins fréquenté aurait autant de succès le di­
manche", souligne-t-il.
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On peut cueillir des crosses de 
fougères aux portes de Québec

par Robert FLEURY
Même si leur saison tire à 

leur fin, on trouve encore des 
crosses de fougère dans la ré­
gion de Québec, aux portes de 
Québec même si vous déam­
bulez le long des rivières, sur 
les terrains marécageux ou 
vierges où se profilent à l’ho­
rizon les gratte-ciel de la ca­
pitale.

“A Ottawa, c'est déjà ter­
miné mais dans les Maritimes, 
au Nouveau-Brunswick sur­
tout, ça commence”, explique 
Jocelyne Frenette, conseillère 
en alimentation d'Agriculture 
Canada, à Ottawa

Pour ma part, j’en ai bouf­
fé, fraîchement oueillies et dé­
licieusement apprêtées à la

sauce hollandaise (jaune 
d’oeuf, beurre, citron...) par des 
amis, à en perdre l’appétit pour 
ce qui devait suivre l’entrée!

Et, hier après-midi, pour 
illustrer ce reportage, j’en ai 
trouvé, retardataires, à 10 mi­
nutes du centre-ville, au nord 
du boulevard de la Capitale, 
près de Du Vallon, pendant 
que les pousses d’hier étaient 
déjà devenues fougères près de 
la rivière Du Berger.

Dans les régions mon­
tagneuses, côtières, de la plai­
ne de Bellechasse au Bas-du- 
Fleuve, on en trouve encore 
beaucoup, là où la neige tarde 
à partir.

Les crosses de fougère

sont appelées, à tort, tètes de 
violon, à cause de leur res­
semblance avec la tète de cet 
instrument. On les cueille très 
tôt, encore enroulées, à peine 
sorties du sol, encore en­
veloppées d’une membrane 
brunâtre qu’il faut enlever au 
lavage.

“Certains utilisent un sé­
choir à cheveux, en position air 
froid, ou même la sortie d'air 
inverse d’une balayeuse pour 
les nettoyer après les avoir la­
vées et lavées à l’eau froide”, 
de dire Mme Frenette.

C’est la fougère-à-l’au- 
truche que l’on cueille pour la 
consommation, et non le pté- 
ndium des aigles (que des 
mauvaises langues affinnent

cancérigènes, mais elle est plus 
âcre de toute façon): la fou- 
gère-à-l’autruche est facile à 
reconnaître en ce qu'elle croit 
en groupe, et non toute seule 
comme l’autre. Les crosses de 
fougère ne poussent qu’à l’état 
sauvage, aux abords des cours 
d’eau, des forêts, dans les en­
droits humides de préférence. 
A cette période de l'année, si 
on observe le sol avec at­
tention, elles se découpent fa­
cilement avec leur couleur vert 
tendre sur des herbes sèches et 
des brindilles.

"Elles se congèlent fa­
cilement si vous les blan­
chissez deux minutes à l’eau 
froide”, conseille Mme Fre­
nette, si vous ne savez que

faire de l’énorme quantité que 
vous avez amassée lors d'une 
randonnée. Si vous n’en avez 
pas le temps, et si vous les 
préférez déjà toutes cueillies, 
plusieurs épiceries et kiosques 
de fruits et légumes les offrent 
à des prix variant de $5 à $K le 
kilo.

“Elles sont très en de­
mande, très populaires", de di­
re un employé d’un kiosque à 
fruits et légumes. Inutile de 
dire que les cueilleurs d’oc­
casion trouvent ainsi fa­
cilement preneur

“C’est un légume assez ri­
che en vitamine "C”, indique 
Jocelyne Frenette. Ap­
partenant à la famille de l'as­
perge, sa saveur s'y apparente

un peu d'ailleurs, une saveur 
un peu plus forte, de terroir, 
qui ne ressemble à rien d’autre 
en fait.

“On peut aussi la manger 
crue, mannée, avec une sauce 
vinaigrette, mais Agriculture 
Canada n'a pas encore tenniné 
la mise au point de ces re­
cettes", de dire Mme Frenette.

Entre-temps, essayez-les 
donc cuites, préalablement 
bouillies jusqu’à tendreté, de G 
à 10 mm., revenues au beurre 
fondu et au citron; au par­
mesan, ou encore, gratinées au 
four; ou sautées avec des 
champignons, des carottes râ­
pées, du basilic, de l'ail et du 
jus de citron, ainsi que le sug­
gère enfin Agriculture Canada

Le Soleil, Jeon-Morie Villeneuve
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Les crosses de fougères doivent être cueillies à peine sorties de terre, 
avant qu'elles ne se déroulent, la membrane brunâtre les recouvrant 
encore partiellement.

|—Suggestions de recettes-
Crosses de fougères sautées
Ingrédients grédients et sauter jusqu’à
625 ml de crosses de fou- ce tlue 10'£non soit trans­
gères (environ 500 g) parent. Couvrir et cuire jus-
250 ml de champignons 0U à ce que les crosses de 
tranchés fougères soient tendres (en-

50 ml de carottes râpées viron 8 min). Ajouter de 
25 ml de beurre ou mar- ^ eau au besoin. 4 portions 

garjne de 125 ml.
2 ml de jus de citron 
1 ml de basilic
1 ml de sel Crosses de fougères conge-

Pmcée de poivre ,ées: employer 1 paquet (300
1 gousse d’ail, écrasée 8) de crosses de fougères

congelées. Les décongeler et
Mélanger tous les in- les égoutter avant l’emploi.

Crosses de fougères bouillies
Ingrédients ébullition. Réduire le feu et
700 g de crosses de fougères mijoter jusqu’à ce que les

2 ml de sel crosses de fougères soient
500 ml d'eau bouillante tendres (environ 8 min). 6

portions.
Enlever la partie brune des
tiges et des crosses et bien Apprêt suggéré: mélanger 15 
rincer à l’eau courante, ml de beurre fondu et 10 ml 
Ajouter les crosses de fou- de jus de citron. Bien mé­
gères et le sel à l’eau bouil- langer aux crosses de fou­
lante. Couvrir et amener à gères.

Crosses de fougères au parmesan
Ingrédients mijoter pendant 8 min. Faire

fondre le beurre. Incorporer 
700 ml de crosses de fou- à la farine. Ajouter gra- 
g^res duellement le bouillon de

2 ml de sel poulet et le jus de citron.
500 ml d’eau bouillante Remuer et mijoter jusqu’à

50 ml de beurre consistance lisse et épaisse.
50 ml de farine Ajouter 25 ml de fromage

375 ml de bouillon de poulet parmesan. Dans un plat de 1 
2 ml de jus de citron 1, graissé, disposer en étages

40 ml de fromage parmesan les crosses de fougères et la
sauce, en terminant avec la 

Ajouter les crosses de fou- sauce. Saupoudrer le reste 
gères et le sel à l’eau bouil- du fromage. Cuire sur le gril 
lante. Couvrir et amener à pour dorer. 6 portions de 125 
ébullition. Réduire le feu et ml.

L* Soleil, Jeon Marie Villeneuve
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Les crosses de fougères comestibles sont celles qui croissent en 
groupe, et non individuellement. On les trouve surtout dans les terrains 
humides, en bordure des forêts, des rivières, à l est et au nord de Québec 
à cette époque-ci de l'année

Publication d’un livre de recettes
Céline Martin répond au désir de ses lecteurs

Lf Soleil, JocouM
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Notre collaboratrice Céline Martin, du ministère de l'Agriculture, des Pêcheries et de l'Alimentation, n'était 
pas peu fière de présenter son livre Cuisiner avec les produits du Québec, publié chez Stai.ké. 250 
recettes inspirées de sa participation é Les petits dîners de Céline Martin et Nourrir le Québec

même des millions de Québécois 
et Québécoises.

Le livre de Céline regroupe 
ses recettes favorites par ca­
tégories telles que entrées, po­
tages, salades... et elles sont évi­
demment publiées en métrique.

“Depuis le temps, et c'est 
tellement facile à utiliser, qu'on 
n'a vraiment plus d'excuses à ne 
pas utiliser des mesures in­
ternationales. Tout ce qu'il faut, 
ce sont des cuillères à mesurer et 
une tasse graduée.”

En région

Les recettes de Céline uti­
lisent des ingrédients disponibles 
dans toutes les régions, sans 
avoir à se rendre chez un épicier 
spécialisé “Je me dis toujours: il 
faut que les consommateurs qui 
résident dans les régions éloi­
gnées des grands centres puis­
sent cuisiner aussi facilement 
que ceux des grandes villes." Cé- 

Célme Martin définit sa cui- line a fait les régions et visité les
sine comme américaine, nord groupes de femmes, les fermières
américaine dans son inspiration. surtout durant des années, et le
utilisant des produits d’ici, sans fait encore à l'occasion pour le

En fait Mme Martin avait sauces ultra-sophistiquées et ministère de l'Agriculture, des
déjà publié et réédité, chez l'E- tout le tralala qui ont trop sou- Pêcheries et de l'Alimentation,
diteur officiel, Agro-Délices à vent accompagné les cuisines son employeur
plus de 100,000 exemplaires, au lourdes de l'autre continent. Beaucoup de produits sont
fil des années, maintenant épui- Elle a beaucoup d'ad- sous-utilisés et pourtant en
sé. miration pour des femmes abondance, nutritifs et éco-

’’Je suis d'abord une conseil- comme Jehanne Benoit et Fran nomiques le poisson, les abats,
1ère en économie familiale”, dit çoise Gaudet-Smet qui ont un l'agneau, le porc... il suffit sou-
Céline Martin, une “fille du gou- peu agi comme des pionnières en vent d'innover en puisant dans
vemement” comme on l'a dit donnant à la cuisine québécoise de nouvelles recettes et pré
pendant des années dans cette une envergure internationale sentations. Et c'est pourquoi un
vaste région qui s’étend de Qué- et beaucoup fait pour trans livre comme CUISINER AVEC
bec au Bas-du-Fleuve, où Céline mettre leurs connaissances et LES PRODUITS DU QUEBEC
a oeuvré en des temps différents. leurs expériences à des milliers et de Céline Martin est aussi utile

par Robert FLEURY
“Oui je suis gourmande, j'a­

dore ça bien manger.”
Céline Martin n’a guère be­

soin de présentation, les lecteurs 
du SOLEIL sont, en effet, fa­
miliers avec sa plume et surtout 
sa cuisine, depuis plus de deux 
ans. Elle vient de publier un nou­
veau livre de recettes, le premier 
chez un éditeur privé, CUI­
SINER AVEC LES PRODUITS 
DU QUEBEC chez Stanké 
($14.95), un livre très beau et 
surtout très pratique, à forte re­
liure spirale, d’un format facile à 
consulter tout en cuisinant.

“La plupart des recettes pu­
bliées avaient déjà fait l'objet 
d'une diffusion dans les pages de 
Consommation du SOLEIL et 
dans Nourrir le Québec: j'en ai 
rajouté de mon cru", explique 
Mme Martin qui répond ainsi à 
un désir maintes fois répété de la 
part de ses lecteurs et lectrices, 
auditeurs et auditrices: un livre 
de recettes de Céline Martin'

Conseillère

“Nous enseignions le tissage, le 
tricot, la cuisine”, dit-elle. Mais 
elle a toujours préféré, et de 
beaucoup, la cuisine où elle ex­
celle.

Son livre regroupe plus de 
250 recettes pour tous les jours 
ou pour des occasions spéciales, 
utilisant de préférence des pro­
duits d'ici, surtout quand ils sont 
disponibles à l'état frais en sai 
son, des recettes qu’elle veut fa 
elles à faire et économiques.

“Je m’amuse avec le pois­
son, c’est pas possible", dit-elle 
en riant. "Même une simple sa 
lade, il y a toujours moyen de la 
faire bonne, variée, avec une 
touche personnelle ” Céline ne 
peut d'ailleurs s’empêcher d’y 
ajouter son grain de sel. “Il faut 
que ce soit personnel Pour moi, 
faire de la cuisine, c'est faire de 
l'art culinaire.”

Pionnières
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Installation des systèmes biénergie
Chacun veut sa part du gâteau

■

m
par

Vlannay
DUCHESNE

Deux jugement* de 
cour accordent l'ex­
clusivité de Tins 
lallation de la bié 
nergie aux maîtres mé 
camciens en tuyau- 
lerie, pour la partie du 
chauffe air d'ad­
jonction. mais la Cor­
poration des maîtres 
électriciens re­
commande aux
consommateurs de fai 
re appel à un membre

de son groupe comme 
maître d'oeuvre

Cette situation il­
lustre à quel point le 
marché de la biénergie 
représente un gagne- 
pain appréciable pour 
les spécialistes en sys 
tème de chauffage 
Avec un coût moyen 
de $1.600 par trans­
formation et un total 
de HO,(MK) conversions 
en deux ans, c’est un 
gâteau de $128 mil­
lions que se sont par­
tagé les entreprises

spécialisées en chauf- 
tage

D’ailleurs. M Ger- 
vais Allen, qui s'est 
penché sur celte ques 
tion pour la Cor- 
poration des maîtres 
mécaniciens en tuyau­
terie, a admis au SO­
LEIL que ce nouveau 
débouché a permis à 
plusieurs entreprises 
de "passer à travers la 
crise” Par contre, a t- 
il ajouté, le consom­
mateur y a trouvé son 
profit aussi bénéficiant

alors d un système de 
chauffage motte pour 
aussi peu que $150 et 
parfois moins.

Bien sûr. chacun 
veut sa part la partie 
qui consiste à installer 
le chauffe-air d’ad­
jonction et les mo­
difications au système 
de chauffage devraient 
relever de la compé­
tence d'un maître mé­
canicien en tuyauterie 
et le branchement 
électrique de celle d’un 
maître électricien.

M Allen voit les 
avantages pour les 
consommateurs beau­
coup plus du côté de la 
flexibilité du système 
de chauffage que de 
l’économie "Il n’y a 
pas de preuve formelle 
m de statistiques pré­
cises quant aux éco­
nomies réelles, dit-il. Il 
est difficile d'avoir une 
opinion exacte. Il fau­
drait peut-être un son­
dage scientifique au­
près des convertis, 
mais qui paierait la no­
te?’’
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Le Soleil. Jeon Morle Villeneuve

Chose certaine, se­
lon lui, ça rapporte 
principalement à Hy- 
dro-Québec Par cont­
re, le gouvernement 
fédéral y trouve son 
compte aussi en ayant 
moins de pétrole im­
porté à subventionner

Des problèmes? Le 
principal c’est le 
consommateur qui, 
dans 95 pour 100 des 
cas voit d’abord les 
subventions et non le 
côté technique des mo­
difications à apporter à 
son système de chauf­
fage Le fait de chauf­
fer au mazout et è l’é­
lectricité avec une mê­
me fournaise ne 
comporte pas de pro­
blème quand le travail 
est bien fait. Si bien 
qu’à la corporation on 
n’a reçu que trois 
plaintes officielles.

M. Allen tient ce­
pendant à mettre les 
propriétaires en garde 
contre les installateurs 
qui préconisent trop 
facilement, selon lui, le 
choix de plinthes élec­
triques quand la four­
naise peut jouer en­
core adéquatement 
son rôle.

Entrée électrique

A la Corporation des 
maîtres électriciens du 
Québec on insiste sur 
la capacité de l’entrée 
électrique: "En ajou­
tant un système de 
chauffage électrique 
aux usages ordinaires 
de l’électricité d’un bâ­
timent, il devient né­
cessaire dans la plu­
part des cas d’aug­
menter le calibre du 
branchement", y dit- 
on. La corporation re­
commande pour toute 
habitation unifamiliale 
un branchement de 
200 ampères lors d’une 
transformation à la 
biénergie pour une 
plus grande fiabilité.
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Le Soleil, Clément Thibeault

Des modifications au système de chauffage peuvent permettre d’en tirer 
le maximum d’efficacité lors de l’utilisation du mazout comme source 
d’énergie.
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La transformation d'un système de chauffage 
au mazout requiert les services d'un expert ce 
que le consommateur doit avoir présent à l’es­
prit au moment de signer un contrat avec un 
vendeur, rappelle l'Office de la protection du 
consommateur.

Les consommateurs 
doivent en principe 
économiser de 10 à 15 
pour 100 du coût de 
chauffage de leur mai­
son en optant pour la 
biénergie, mais c’est à 
eux de s’assurer que 
les modifications à leur 
système de chauffage 
sont adéquates.

A Hydro-Québec, on 
“responsabilise” tel­
lement le propriétaire 
que d’ici quelques se­
maines on mettra à sa 
disposition toute l’in­
formation nécessaire 
pour lui permettre de 
vérifier la compétence 
de l’installateur. Après 
deux ans et 80,000 
conversions...

Et malgré ce bon 
bout de chemin, Hy­
dro-Québec ne peut 
avancer de chiffres

précis concernant des 
économies vérifiées 
“sur le terrain” avec 
un système de chauf­
fage à la biénergie. Un 
des porte-parole de la 
société d’Etat a été 
clair là-dessus au SO­
LEIL: les tests d’ef­
ficacité sont calculés à 
partir de pourcentages 
d’efficacité gé­
néralement acceptés 
par toute l’industrie et 
non à partir d’ex­
périences vécues.

C’est ainsi, d’ex­
pliquer M. Yves Tes­
sier, qu’on évalue l’é­
conomie entre 10 et 15 
pour 100 au prix actuel 
du mazout. On ne 
pourrait, selon lui, pré­
tendre établir une 
moyenne en se basant 
sur quelques cas précis 
parce que les ha-
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P/us de gens choisissent Du Vallon 
car plus de gens en sortent satisfaits

GRATUIT:
Achetez chez Du Vallon et profitez au maximum du 
plan de protection CHRYSLER, qui vous offre, à l’a­
chat du véhicule CHRYSLER 1984, UNE GARANTIE DE 
5 ANS ou 80 000 KILOMETRES sur le moteur, la trans­
mission et le différentiel.

OBTENEZ
GRATUITEMENT
un abonnnment au
.A, ....... tout
VfrV achat d un

véhiculé neuf 
de Du Vallon

Valide jusqu au 
30 |uin IfM

HORIZON 1984
5 porte*, arrière ouvrant, moteur 
1.6 litre, transmission manuelle, 4 
vitesses, dègivreur de lunette ar­
rière électrique, servofrein.

*6913PRIX À 
PARTIR DE

(Transport et préparation en sus)

11 tejjj

CHRYSLER - PLYMOUTH LTEE
2015 boul. Charest ouest Ste-Foy 687-5510

bitudes de consom­
mation d’énergie ris­
quent trop de varier 
d’une saison à l’autre 
pour une même fa­
mille.

C’est rentable

Même si l’économie 
ne semble pas phé­
noménale, M. Tessier 
estime que c’est ren­
table pour le consom­
mateur dans le cas où 
il retire toutes les sub­
ventions. Quant à Hy­
dro-Québec, il lui faut 
seulement deux ans 
pour récupérer en 
gains la somme 
consentie pour s’at 
tirer un nouveau 
client.

Il faut dire que cette 
nouvelle clientèle ar­
rive à point pour 
consommer au bon 
moment un surplus 
d’énergie qui, au­
trement. retournait à 
la nature. Avec les 
80,000 nouveaux 
clients, ce sont des re­
venus additionnels de 
quelque $48 millions 
par année en jeu pour 
Hydro-Québec.

De plus, d’expliquer 
M. Tessier, le pro­
gramme d'économie 
d’énergie qui ac­
compagne celui de la 
transformation des 
systèmes de chauffage 
permet de réduire la 
consommation. Au 
bout de la ligne, on y 
gagne encore par le 
fait que la société d’E­
tat peut reporter alors 
à plus tard la cons­
truction de barrages 
qui, autrement, au­
raient été nécessaires 
plus tôt.

Des problèmes 
normaux

Des problèmes? Oui, 
d'admettre M. Tessier 
tout en ajoutant im­
médiatement que c’est 
dans une proportion 
très minime. Si mi­
nime, selon lui, que 
c’est normal. Il déclare 
qu’un comité spécial 
s’est penché là-dessus 
et qu’il s’est rendu 
compte que l’origine 
des troubles pro­
venaient presque tou­
jours d’une mauvaise 
installation.

“Nous avons re­
gardé tous les pro­
blèmes techniques, a-t- 
il dit au SOLEIL, et 
rien n’indique ac­
tuellement des ennuis 
de cet ordre si le sys­
tème a été bien ins­
tallé. L’installation est 
un facteur très im­
portant et nous n’a­
vons aucun pouvoir 
sur les installateurs ” 

Dans bien des cas, 
selon lui, le consom­
mateur relie à la bié­
nergie un trouble qui 
provient en fait d’une 
autre origine et qui af­
fectait déjà son sys­
tème de chauffage 
avant les mo­
difications
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Choisir, conserver et 
transformer les fruits 
et légumes de Tîle

Des livres de recettes avaient déji été 
conçus concernant les produits de nie d'Orléans. 
Mme Carolle Shaw (Bernard). Gaspésienne éta­
blie à Saint-Jean de l’Ile depuis maintenant sept 
ans, mais irlandaise d’ongine, a décidé de faire 
autrement et plus.

Elle vient de compléter la rédaction d’un 
remarquable ouvrage sur les fruits et légumes de 
l'île, fruit, c’est le cas de le dire, de deux ans de 
recherches.

De très belle facture, l'ouvrage contient bien 
sûr des recettes, mais Mme Shaw a poussé plus 
loin en indiquant comment choisir, conserver et 
transformer les fruits et légumes de l’île qui sont 
finalement les produits d’à peu près tout le 
Québec.

Mme Shaw et son mari. Nevil Bernard, 
exploitent une terre de "deux milles de long”, 
connue sous le nom de “Au domaine de l’au- 
tocueillette de l'île”.

Après avoir mûri son projet, Mme Shaw a 
décidé de passer aux actes, parce que, explique-t- 
elle, "les gens ne cessaient de me demander des 
conseils ou des recettes”.

Va pour l’idée de produire un volume, mais 
la tâche devint vite fastudieuse, quand il fallut se 
documenter. Les publications ne manquent pas 
concernant les légumes, mais en ce qui touche les 
fruits, l’auteure avoue que “c’est plutôt pauvre”.

Surtout si l’on veut préciser la valeur nu­
tritive, la valeur calorifique et les propriétés des 
fruits et donner les conseils pertinents.

Autre moment “pénible” également, il a bien 
fallu se résoudre à faire un tri des recettes. Quand 
on retient 27 variétés Je légumes, 10 variétés de 
fruits, en outre de fines herbes, fatalement des 
choix s’imposent.

"Finalement, tout ce qui se retrouve dans le 
volume, explique Mme Shaw, à l'exception de

CONSOMMATION
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Super Carnaval perturbe le 
commerce de l’alimentation

MONTREAL (PC) 
— Les succès de Super 
Carnaval à Québec et 
la perspective de l'ou­
verture de deux ma­
gasins semblables dans 
la région mé­
tropolitaine. à l’au­
tomne. sont "en train 
de perturber toute l’in­
dustrie”, indique la fir­
me de courtage Lé­
vesque, Beaubien Inc., 
dans une analyse per­
cutante sur la guerre 
des concepts dans l’a- 
limentation au détail 
du Québec

La Ferme Carnaval 
Inc., une filiale ap-

J'ai trouvé 
l'appartement 
de mes 
rêves..
Parce que

partenant au groupe 
torontois Bumac Lea 
sehold. a mis au point, 
il y a 18 mois, dans un 
centre commercial de 
Beauport, en banlieue 
de Québec, une nou­
velle formule qui 
combine les concepts 
du marché public et de 
l’entrepôt

Depuis ce temps, la

situation du commerce 
de l’alimentation au 
détail semble suf­
fisamment perturbée 
au Québec pour que 
Lévesque. Beaubien 
Inc., qui re­
commandait depuis 
deux ans à ses clients 
d'acheter des actions 
dans les chaînes ah 
mentaires Loblaw,

Groupe Oshawa et 
Provigo, leur suggère 
maintenant de s’en te­
nir aux deux premières 
“tant que la situation 
ne sera pas éclaircie 

"Personne ne sait 
exactement ce qui va 
se produire, combien 
de temps dureront les 
bouleversements ni à 
quoi ressemblera l’in­

dustrie après Ce qui 
semble clair, ce­
pendant, c’est que les 
bénéfices de Provigo et 
Steinberg resteront en 
deçà de leur potentiel 
pour les deux ou trois 
prochaines années”, a 
expliqué M Denis 
Ouellet. analyste che^ 
Lévesque, Beaubien 
Inc.

La lumière sous toutes ses formes 
pour tous les décors...

l’ail et de l'asperge, nous le produisons ici à la 
ferme. Nous sommes en pays de connaissan­
ces...”

L’ouvrage sera disponible dans les kiosques, 
dès cette semaine, au coût de $11.95. La famille 
Bernard le vend aussi directement à la ferme à 
$9.50. C’est plus plaisant, car on aime bien 
discuter avec le monde!

mot.jf us 
u SOUK 
TOUS US JOUKS!
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JABRIGVILLF?
Le plus grand distributeur canadien de tissus et draperies»

)i

VENTE
de

» TISSUS
Prix de vente en vigueur du 23 

au 28 mai 1984
NOUVEAU - 60”, 30”, 15” 
TOILE POUR CHAISES DE 
PARTERRE
(plusieurs Ado £98
couleurs unies ^ Q
et rayures ds ÊO à V

r Poly-coton Sélection spéciale A

PERMA-PRESS <909
^ Valeur 3,49 ^ ■ m J

client(e)

CISEAUX GRATUITS 
VALEUR 14’

aux 175 premiers 
clients avec achat 

minimal

DENIM
Echantillon

MAGASINEZ TOT POUR UN MEILLEUR CHOIX

TOILE MORGANSHELL
dans
plusieurs
teintes
Rég. 11,98 m

mi
1

iMM

150 cm

FILET
Très à la mode 
dans plusieurs 
couleurs
Rég. 7,98 599

Tl

115 cm
COTONS
RAYES
Rég. 5,98 299

m 33%%TOUS NOS 
COUPONS DE 
TISSUS ET 
ECHANTILLONS à ^de^ABAis

COLLECTION
"DONOVAN"
Rég. 14,98 699

m

COTONS
150 cm

TOILES
ASSORTIES
Rég. 6,98

115 cm
COTON

”COUTURIER“

V.
Rég.
5,98 399

m

115 cm
TISSUS A 

CHEMISIERS

TISSUS DE SOIREE
115 cm
CREPE DE CHINE 
"ELEGANT"
dans des motifs et 
couleurs d’été

115 cm

Rég.
5,99

99
W

GUINGANS
Plusieurs A Q
couleurs "T

et
largeurs m

115 cm
PURE SOIE 
IMPRIMEE

■^v

Rég.
27,98 1500

m

ISO cm
COTON OUATE
Rég. 8,96

i9®

150 cm
RATINE EXTENSIBLE
Rég. 6.08

•49

D|
Di

COUPON COUPON COUPON 
Max. 1 coupon par client(e) 

PATRONS 2 POUR 1 CUITE RICK & 
STYLE SIMPLICITY A McCALLS

Achetez 1 patron au prix rég et obtenez en 
1 d'égale valeur GRATUIT avec ce coupon 
En vigueur du 23 mai au 28 mai 1984

fih
V.

150 cm - Unis et à rayures
TISSU POUR COSTUME ££99 

TROPICAL” Rég 9.98-10.9» W m

MARQUISETTES _ __
POUR DRAPERIES 4 77 
Valeur 4,08 I m

SPECIAUX DU SAMEDI
rN ouvellement arrivés! ^

TISSUS IMPERMEABLES
en axone»* «jeaipoui , 
véienients soon el 1
mce-meatiies , )49

SPECIAL 1■ m
TISSUS POUR 
DRAPERIES 1199en acrylique .

Rég. 8.08 \w m
V _____

TOILE FRIPEE 
"BORNEO** 3 »»

Rég. 6,08 m

PLUSIEURS _ ^ 
METRES a QQ$

EN VIGUEUR SAMEDI SEULEMENT 
TOUS NOS ACCESSOIRES DE COUTURE

Boutons - 0* mm fk/ <*•
fermetures-éclair - 
garnitures, etc. à / W

L AVEC CE COUPON SEULEMENT J

rabats
Aucuns
limits

PLACE LAURIER 651-

PROMOTION SPECIALE 
Lt tmntdi T6 nui de 9T i 11h

’’AIGUISAGE 
DE CISEAUX”
Nous aiguiserons vos 
ciseaux au coût de 
3 00$ chacun, appelez- 
nous pour plus de ren­
seignements

3e NIVEAU 
VOISIN DE 

LA BAIE

SPHÈRE DE 
LAMPADAIRE

BLANCHE
POUR L’EXTÉRIEUR

• En polyethylene incassable
• Diamètre 12 po
• Sur poteau d acier émaillé 

noir (inclus)

L'ensemble

PRIX 
SPÉCIAL 5995

Choix
de

couleurs

Lampes
suspendues
Blanc - gris - amande 4495

ENCASTRÉE
EXTÉRIEUR

59575 watts 
(ampoule 
non incluse)

Luminaire
.Alathieu INC

' -^ (La vente se termine le 23 mal)

PAYEZ et EMPORTEZ

1240, boulevard 
Charest ouest

683-2244
Æ Av.*-•r. mm'■4 r _ . ' * r ■

mm
mÈÊm

m
v.™.,

W* *
r

. "H ▼-r,-

*7r-

Le samedi 2 juin%

*

É

LE SOLEIL
publiera son 

cahier tourisme sur

CHARLEVOIX
L'eté 1984 attirera un Ilot de visiteurs 
dans Charlevoix Pour les aubergistes 
restaurateurs artisans et autres ce 
sera loccasion daccueilür tout un 
monde!

Profitez de ce cahier pour annoncer 
vos services et produits

i'wr'v »T> '.V A v ^

Pour plus de details 
contactez Paulyne Simard 
représentante a la public e a 
647-3435
Date limite pour reservations 
d espaces le vendredi 25 mai 
1984
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Essai de la Daytona Turbo 1984
par l'Automobile et Touring Club du Québec (collaboration spéciale)

Une sportive qui promet
Doux éléments favorisent la 

création et l'introduction de la Ch 
rysler Daytona l'amélioration no­
table de la situation financière de 
Chrysler et la forte demande des 
consommateurs pour des voitures 
performantes. De plus, aujourd'hui, 
conduire un bolide ne suffit plus, 
cela doit se faire avec confort et 
économie. C'est donc un nouveau 
défi pour les constructeurs.

Les larges portières devraient 
faciliter l'accès à l'intérieur, mais le 
toit bas complique mal­
heureusement les choses. Les sièges 
avant sont très confortables et celui 
du conducteur possède de multiples 
ajustements permettant de jouir 
d'une excellente position de condui­
te. Chapeau au concepteur des siè­
ges Pour accéder aux sièges amère, 
issez confortables, il faut être sou­
ple et précis. Naturellement, l’es­
pace pour la tête et les jambes y est 
limité visibilité est assez bonne, 
sauf de S amère où les piliers du 
toit la limite. Par temps ensoleillé, il

arrive que le dessus du tableau de 
bord produise passablement de re­
flets sur le pare-brise, créant une 
situation peu souhaitable et aga­
çante

Le conducteur bénéficie d'une 
instrumentation complète, facile à 
lire et à utiliser. De plus, les per­
sonnes souffrant de solitude trou­
veront un réconfort en la présence 
de l'ordinateur "parlant" qui cont­
rôle certaines fonctions. La finition 
intérieure s'avère réussie. On trouve 
plusieurs espaces de rangement 
bien situés. Le coffre amère pos­
sède une bonne capacité de char- 
gemerit, des courroies pou" retenir 
les bagages ainsi qu'un couvre-ton- 
neau amovible. Le hayon un peu 
lourd requiert une certaine vigueur 
pour le fermer.

Le moteur 2.2 litres turbo dé­
marre bien et procure suffisamment 
de puissance sans l’utilisation du 
turbo. De plus, son couple permet 
de diminuer le nombre de ré­
trogradations. En forte ac­

célération. il devient bruyant. Le 
turbo s’avère un peu plus discret 
que sur d'autres voitures munies, 
elles aussi, de turbo En fait, cette 
discrétion pourra tempérer l’ins- 
piration pour la recherche d'ac­
célérations grisantes. Toutefois, si 
un autre conducteur s'avisait de 
vous démontrer la puissance de sa 
voiture, la Daytona Turbo vous per­
mettra, très efficacement et avec un 
plaisir non dissimulé, de ramener 
ses prétentions à un niveau beau­
coup plus modeste.

La transmission manuelle à 
cinq vitesses limite quelque peu 
l'enthousiasme pour la conduite 
sportive, parce que la course du 
levier de vitesses est un peu longue 
et son maniement manque de dou­
ceur. De plus, la pédale d’em­
brayage pourrait être plus pro­
gressive. Mentionnons, par contre, 
l'excellente conception du mé­
canisme prévenant l’engagement 
accidentel de la marche amère.

La suspension procure une très

bonne tenue de route sur un pavé 
uni. Sur chaussée rugueuse, sa fer­
meté compromet un peu le confort. 
Les amateurs de voiture sport ap­
précieront le comportement de cet­
te suspension.

La direction se distingue par sa 
précision, sa légèreté et sa stabilité. 
De plus, elle procure de bonnes 
sensations de la route. Les freins 
effectuent leur travail efficacement 
tout en gardant la voiture toujours 
stable.

La Daytona Turbo possède tous 
les éléments pour constituer une 
voiture sport inspirante. Toutefois, 
il lui manque un petit "je-ne-sais- 
quoi" qui lui donnerait une per­
sonnalité bien définie. Peut-être 
faudrait-il chercher du côté de l’ho­
mogénéité. Lorsque Chrysler l'aura 
trouvé, la Daytona donnera à ré­
fléchir à plusieurs concurrents.

* Notre voiture d’essai était 
une gracieuseté de CHRYSLER DU 
CANADA LTEE.
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KE&l&s.
Le Soleil, Yvon MonqromIl manque à la Daytona un petit “je-ne-sais-quoi” qui lui donnerait une personnalité.
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Pour
— puissance du moteur
— tenue de route
— sièges avant
— instrumentation

Contre
— insonorisation perfectible
— accès aux places arrière
— changement de vitesse 

rugueux

Fiche technique
Prix de base: $12,629
Prix de la
voiture essayée: $14.288
(transport et préparation en sus)
Longueur: 4,446 mm
Largeur: 1,760 mm
Poids: 1,202 kg

Moteur: 2.2 1 turbo à injection 
146 CV à 5,600 tr / min

Transmission: Manuelle
5 vitesses

Consommation durant l’essai: 
10.5 litres / 100 km (27 mi / gai)

Nombre de concessionnaires:
Au Québec: 131 
Au Canada: 510

Le truc
pour faire disparaître

CLINIQUE D’OPHTALMOLOGIE 
BELLEMARE ET LAFOND

Dr Fernand Bellemare, M.D. C.S.P.Q., et 
Dr Gilles Lafond, M.D. C.S.P.Q., F.R.C.S. (C)

OPHTALMOLOGISTES
Maladies des yeux, examen de la vue 

Verres de contact

320, rue Saint-Joseph est, Québec

te:
Le conducteur bénéficie d'une instrumentation complète.

/ _ ^

Le Soleil, Yvon Mongroin
Les sièges avant sont très confortables.
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Le Soleil, Yvon Mongram

une pizza
Complexe bibliothèque de Québec 

Place Jacques-Cartier

529-9411

Une valeur 
de plus de

25$

m
j 1“ ty ,
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Offerts par
LE SOLEIL
aux futurs mariés!

tn collaboration avec q prDïflgo

Voici ce que 
recevront les mariés:

—Plus de 20 produits de qualité, plein format 
—Des livrets de recettes
—Deux semaines d’abonnement gratuit au SOLEIL 
—Le tout d'une valeur de plus de 25S

Si votre mariage ou celui de parents et amis est prevu 
d'ici quelques mois, profitez de cette offre Les futurs 
mariés inscrits recevront le cadeau VIVE LES MARIES 
Remplissez ce coupon pour vous-mème ou pour des pa­
rents ou amis et retournez-le par la poste Sans déboursé 
et sans obligation Nous nous occuperons du reste Tous 
les formulaires doivent nous parvenir AVANT le manage

Le cadeau VIVE LES MARIES
est un hommage du quotidien LE SOLEIL
H. NE S AGIT 
PAS D UN 
CONCOURS

UN SEUL COUPON 
SUFFIT

Chaque nouveau 
COUPLE INSCRIT 
RECEVRA UN CADEAU

LE SOLEIL A Département "Vive les Mariés' 
390 rue St-Vallier est,Québec G1K 7J6
» vrniifW*,* ér f»»1 ***"' Njéhrj rnçxArrs)

Nom fJe U fljrv
Pfenç>m Nom de tam.ce

Nom Qu *»
P'«mom Nom de tcjmiBe

AJr.y furHe 0» la fiant <v
No Mue App

V>He ou vHuge Comte Province

Code posta' No t»»»epnone

T'été du
Jour Mon Année

Adresse le e-v»ru*ge (%t connue 1

Coche/vous êtes F «encét ( J
VQlrf nom

Mere' • Parenwe' Amne») ■

Votre ed'»*.*»
No Hue A«>

Vêle ou «'liage Ccrm Provtnce

No

()*» p'CkXkIs dittvfenti. peuvvnt etru substiluw» tmon H Nous offrons un seul radeau par nouveau couple.

Le coffre arrière possède une bonne capacité de chargement et des 
courroies pour retenir les bagages.

mmn. mm
mm

V5>V.'j\r/

«1 v '«. 1 » J • .

FENTE

de rabais sur:
Pobes. impers, vêtements sport, 

accessoires, etc

LES GALERIES CHARLESBOURG 
TEL 628-0131
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Assis, au repos, on dépense l'énergie équivalente à 1 MET. En marchant on dépense de 3 à 6 fois plus, soit de 3 à 6 
METS.

Connaissez-vous 
les METS?

Avec le Rendez-vous Kmo qui se dé­
roulera du 26 mai au 3 juin, vous aussi aurez 
eut-être le goût de recommencer à faire de 
l’activité physique. Or, l'été, les choix sonl 
nombreux et il n'est pas toujours facile de 
choisir l’activité qui réponde à nos besoins

Pour nous faciliter la tâche, André Se 
cours, coordonnateur Kmo-Québec au cégep 
Lévis-Lauzon a préparé un tableau donnant 
la dépense énergétique des principales ac 
tivités physiques estivales en utilisant le 
MET comme unité de grandeur

Un MET constitue votre dépense d'é­
nergie en position assise au repos Si vous 
marchez à une vitesse de 5 km / h, vous 
dépensez 3 fois plus d’énergie qu'au repos, 
vous dépensez donc 3 METS. Pour vous 
faciliter la tâche, nous donnons aussi la 
dépense calorique à la minute de ces ac­
tivités de même que leur valeur sur le plan 
de l’amélioration de la vigueur musculaire et 
de la flexibilité (X améliore peu - XX

Activité 0*
Meta Cil mm Mut

• Péché (<f un héteuu) 2 2.5 X
• Jeux de société

(peunque,

croquet, fer à chevul) 3 3 X
• Marcher(5kin h) 3 3 à 4 XX

(7 lun h) 6 7 à 8 XX
• Jardmige (hécher. 

sarcler, tondre le

put») 4 5 XX
• Golf (marcher) 4 4.5 X
• Canotage 5 5 XXX
• Bicyclette

(ISkm h) 6 7 à 8 XX
(20km h) 7 10 2 XXX
(25 km h) 8 12.6 XXX

• Natation (Crawl) 8 10.5 XXX
• Jogging

( 8km h) 7 10 XXX
( 9 km h) 8 Il XXX
(Il km h) 11.2 14 XXX

Pour les personnes de plus de f>0 ans et 
en mauvaise condition physique, il est sug­
géré de choisir jxiur commencer des activ liés 
occasionnant une dépense énergétique de 3 â 
5 METS.

Pour les 18 à T>0 ans, on suggère plutôt 
les activités exigeant une dépense éner 
gétique de 5 à 7 METS. Si vous êtes en 
excellente forme, vous pouvez choisir des 
activités ayant une dépense énergétique de 8 
METS et plus

Note importante:
lui carte Kmo dont nous parlions dans 

cette chronique, la semaine dernière, sera 
distribuée dans le journal LE SOLEIL, le 26 
mai et non pas le samedi 19 mai comme cela 
avait été annoncé.

Postes: le projet pilote avec 
Distribution aux consommateurs 
se terminera le 29 juin

OTTAWA (d’après PC) — Le 
ministre responsable de la Société 
des postes, M. André Ouellet, a 
annoncé aux Communes que le pro­
jet pilote des comptoirs Distribution 
aux consommateurs dans les bu­
reaux de la société se terminera le 
29 juin.

Interrogé par le député libéral 
de Témiscamingue, M. Henri Tou- 
signant, le ministre a souligné que 
le président de la Société des postes, 
M. Michael Warren, s’apprêtait mê­
me à publier un communiqué de 
presse annonçant cette expérience 
pilote et qu’un rapport complet se­
rait présenté durant les prochaines 
semaines.

“On m’informe, a ajouté M. 
Ouellet, que la Société canadienne 
des postes et la compagnie Dis­
tribution aux consommateurs ont 
convenu de mettre fin à ce projet 
dans tous les bureaux, le 29 juin 
1984.”

Cette décision de permettre la 
vente au détail par catalogue dans 
les bureaux de postes au Canada 
avait soulevé un tollé chez la ma­
jorité des députés autant libéraux 
que des partis de l’opposition qui 
soutenaient que ce commerce re­
présentait une concurrence dé­
loyale envers les petits commer­
çants qui offrent les mêmes pro­
duits.

De son côté, le président des 
postes. M. Michael Warren, laissait 
entendre que le gouvernement lui 
avait confié le mandat de rendre 
plus rentable l’ensemble des ac­
tivités de la nouvelle société, créée 
en septembre 1981. En louant des 
espaces disponibles dans les bu­
reaux et en offrant des services de 
distribution de cette nature, M. 
Warren estimait que l’objectif serait 
plus facilement atteint.

Protestations

Par contre, il n'avait pas comp­
té sur les protestations des commer­
çants locaux et des députés de tous 
les partis politiques représentés aux 
Communes.

Pour sa part, le député libéral 
Henri Tousignant a clairement in­
diqué à sa sortie des Communes 
qu’il avait l’intention de livrer, avec 
ses collègues du caucus, une vé­
ritable bataille sur cette question 
“jusqu’à y laisser ma chemise”, a-t- 
il dit.

De son côté, le ministre res­
ponsable, M. André Ouellet, a ren­
voyé toutes les questions qui lui 
étaient adressées à la sortie des 
Communes sur ce sujet, au pré­
sident des postes, "à qui on a confié 
le mandat d’administrer cette so­
ciété d’Etat”.

“SCMU/T
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CROQUEZ
DANS
L’AVENIR
POUR UN DEUXIEME 
ETE CONSECUTIF, 
PROGRAMME DE STAGES 
D'ET UDI ANT(E)S-ST AGI AIRES 
POUR VOS ENTREPRISES

Ces stages, d'une duree de 8 a M 
semaines, offerts par le ministère de 
la Science et de la Technologie et 
administres par le ministère de la 
Mam-d’oeuvre et de la Sécurité du 
revenu, sonl mis en oeuvre dans le 
but de faire acquérir a I etudiant de 
niveau universitaire ou collegial une 
experience pratique de travail reliee 
a une carrière professionnelle con­
forme a sa formation et de favoriser 
son insertion en milieu industriel

CONDITIONS D ADMISSIBILITE 
Employeurs
• les entreprises a vocation indus­

trielle des secteurs prive et public.
• les entreprises de services a l’in­

dustrie. tels que geme-conseil. dont 
le génie informatique, bureaux
d eludes, design industriel, etc

• les organismes ou associations 
professionnelles sans but lucratif a 
finalité industrielle

Étudiants
les étudiants et étudiantes de ni­
veaux universitaire et collégial (ayant 
complété 2 années dans ce dernier

cas) dans les disciplines scientifiques 
et techniques
Les etudiants doivent egalement etre 
inscrits au tic hier du Service de pla 
cernent etudiant du Quebec, sous la 
responsabilité de la Direction gene 
rale du reseau Îravail-Quebec 
L’entreprise devra démontrer qu elle 
constitue pour l'étudiant un milieu 
propice à des apprentissages dans 
les domaines scientifiques ou techni­
ques et qu elle dispose du personnel 
specialise apte a superviser le tra 
vail

■fpfî-m

SUBVENTION ACCORDEE 
À VOTRE ENTREPRISE
Pour l'étudiant de niveau collegial, 
elle est de 120 $/semame el le 
salaire minimum exige doit être de 
180 $/semaine
Pour l'étudiant de niveau universi­
taire, elle est de 150 $/semame et le

Gouvernement du Québec
Ministère de la Science 
et de la Technologie

salaire minimum exige doit être de 
225 $/semame
L employeur désirant se procurer un 
formulaire d'inscription peut le faire 
en s'adressant au Centre de Travail- 
Quebec le plus proche de son entre 
prise

Québec
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Inscription au concours avant le 31 mi

Éligibles: Voiliers miniatures grandeur minimum 6 pouces
maximum 12 pieds

Envoyez ses noms, adresse, no de téléphone et dimension du voilier.
Six (6) gagnants se partageront la somme de 3 500,00 $.
Règlements disponibles aux Galeries de la Capitale. (5401, Boul. des Galeries. Québec, G2K 1N4) 
Une collaboration de
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Après le Tarot des devins, 
le Tarot des psychologues

par
Paul ROUX

Le Soleil. Gilles Lolond

Lors du lancement de son livre, la psychologue Denise Roussel a fait faire l'expérience du Tarot à plu­
sieurs personnes.

res."

Les cartes du Tarot sont de 
nature a susciter la réflexion sur 
les grandes étapes de la vie.

Utilisé depuis des siècles 
comme un instrument di 
vmatoire, le Tarot est en passe 
de devenir un outil psy­
chologique Née en Californie 
dans les années 70, cette nou­
velle approche est popularisée au 
Québec par la psychologue De 
mse Roussel, qui vient d’y consa­
crer un essai (I) et qui a vu là 
l’occasion d'opérer une “jonction 
entre l’ésotérisme millénaire et la 
science modcme".

Précisons pour les profanes 
qu'un jeu de Tarot est composé 
de 78 cartes imagées, auxquelles 
il faut ajouter parfois une carte 
blanche. On a répertorié quelque 
250 jeux Ils se distinguent les 
uns des autres par certains dé­
tails, mais tous reprennent les 22 
arcanes majeures, qui illustrent 
les grandes étapes que tout être 
humain est susceptible de ira 
verser sur le chemin de sa vie.

Pour sa part, Denise Roussel 
a choisi le Tarot de Hurley et 
Horler, le seul qui ait été conçu 
spécifiquement comme outil psy­
chologique. Il est inspiré no­
tamment par trois psy­
chothérapies à la mode: la Ges­
talt, la psychosynthèse et l'a­
nalyse transactionnelle. On y 
trouve aussi les grands ar­
chétypes de Jung.

A la différence du Tarot tra­
ditionnel qui sert de support

pour tirer la bonne aventure, le 
Tarot psychologique sert d’outil 
“pour faciliter l’au-
todéveloppement de celui qui 
consulte". Le premier est fondé 
sur la voyance, le second sur la 
projection. Au lieu d’écouter 
quelqu'un lui prédire son avenir, 
le sujet se sert des cartes pour 
parler de lui-même le plus di­
rectement et le plus totalement 
possible.

Droit au but

Depuis 1975 maintenant, 
Denise Roussel utilise le Tarot 
dans sa pratique privée. “La pre­
mière qualité du Tarot en psy­
chologie, c’est qu'il donne ra­
pidement des résultats, explique- 
t-elle. Souvent, en quelques mi­
nutes, une personne en arrive à 
parler de ce qui lui tient le plus à 
coeur. Et en quelques entrevues, 
on peut avoir fait le tour d’un 
problème."

Certes, elle n’utilise pas que 
le Tarot en psychothérapie. Elle 
n’y recourt pas non plus avec 
tout le monde. “Spontanément, 
souligne-t-elle, je ne me sers pas 
du Tarot avec certaines per­
sonnes. Il me parait contre-in­
diqué, en particulier, pour les 
gens qui souffrent d’une grande 
confusion.”

L’essai qu'elle vient de

consacrer au Tarot, ne porte tou­
tefois pas sur son utilisation pro­
fessionnelle. Il s’adresse plutôt à 
tous ceux qui veulent apprendre 
à se servir des cartes pour se 
mieux connaître.

On peut donc "s’ouvrir un 
Tarot” soi-même ou en compa­
gnie d’un ou de plusieurs amis. 
L’auteure explique avec beau­
coup de précisions et à l’aide de 
nombreux exemples comment le 
faire. Son livre comprend même 
deux chapitres additionnels sur 
le focusing et l’écoute active, 
deux techniques psychologiques 
qui aideront sans doute les pro­

fanes à tirer un meilleur profit du 
Tarot.

Denise Roussel estime que 
ceux qui apprendront à s’en ser­
vir sauront du même coup à 
exprimer davantage leur nodit, à 
mieux intégrer leurs différentes 
expériences et à se sentir plus 
libres.

Elle ne promet pas pour au­
tant un aboutissement miracle à 
tout coup. “Parfois, explique-t- 
elle, le cheminement est la­
borieux ou incertain. 11 s’agit 
alors d’élucider les émotions dif­
ficiles en dialoguant ou en tirant 
quelques cartes supplémentai-

Son livre est vendu avec les 
arcanes majeures du Tarot de 
Hurley et Horler, peints par Rol­
land Berthiaume.

Précisons enfin que l’au- 
teure animera le 3 juin une jour­
née d’initiation au Tarot psy­
chologique. Elle sera assistée no­
tamment de Raoul Duguay. On 
peut obtenir des informations 
sur cet événement en té­
léphonant au 524-3642.

(1) LE TAROT PSY­
CHOLOGIQUE. MIROIR DE 
SOI, du Dr Denise Roussel, aux 
éditions de Mortagne.

Quand 
c'est l'temps 
d'faire plus:

Fer plus est là
Prix en vigueur les 24, 25, 26 mai

le rouleau 
de 75 mètres
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^ 2195 aioma BALADEUSE NO MA GRATUITE 

AVEC -CORD CADDY II- CSR 
1830. (AMPOULE NON COM­
PRISE).

1 I ampc de patio Noma.6 lampes 
avec espacement de 28". douille de 
sécurité moulée et exclusive. Am 
poule de qualité incluse. Approuvé 
ACNOK.

2 Rallonge à auto-rangement 
•Cord Caddy II - de ftoma. Pour 
usage à l'intérieur ou à l’extérieur. 
Idéal pour tous les outils électri­
ques du jardin et les déneigeu­
ses. iSaladeuse Notna gratuite avec 
•Cord Caddy II- CSK^ 1830. 
(Ampoule non comprise).

3 Cable électrique Ptoma. Type 
NMD-7 14/2 ■ Loom ex • à gaine
erve.

Fermas
QUINCAILLERIE

4 Lampes à pince décorative et
abat-jour coloré de forme unique. 
Cordon de 6 pieds. Disponible dans 
le brun, amande, noir ou blanc, 
(ampoule non comprise).

5 Rallonge à auto-rangement de 
Noma modèle *Cord Caddy*. 
Cordon de dix mètres avec disjonc­
teur de 10 ampères dans le boîtier. 
Solide et résistant.

6 Prise multiple Noma. Vous per­
met de faire 8 branchements sur 
une même prise en toute sécurité 
sans apporter de modification élec­
trique coûteuse. Disjoncteur 15 
ampères CSA approuvé.
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collection «santé naturelle^

“Santé et beauté 
de votre peau”
Dr J.-C. Marchina 
Editions Dangles

Il n’est pas nécessaire de courir chez le 
dermatologue ou l’esthéticien pour soigner les 
petits maux quotidiens de la peau. Cheveux gras, 
peaufc sèches, brûlures ou engelures légères, 
ecchymoses, coups de soleil, pour ne nommer 
que ceux-là, peuvent généralement bénéficier de 
thérapeutiques simples et naturelles.

C’est dans cet esprit que le Dr Marchina a 
rédigé ce petit traité qui propose de doux re­
mèdes aux problèmes cutanés les plus répandus.

Une limite cependant, qui n’a rien à voir 
avec l’auteur: les herboristeries étant peu ré­
pandues au Québec, certains traitements seront 
impossibles à réaliser.

I—les------ !
PLANTES DE 
L’HERBORISTE

y,

. /
!..

\
Les plantes 

de l’herboriste”
Cf

Michel Pierre 
Edition* Robert Jeuze

U existe déjà de nombreux traités sur les 
plantes de santé, ce qui témoigne de leur vogue. 
Celui de Michel Pierre est clair, facile d’accès, 
mais sa documentation n’est pas scientifique. Il 
présente par ailleurs, l’intérêt d’être solidement 
relié, ce qui devrait être le cas de tous les livres 
appelés à être fréquemment consultés.

Ce traité souffre également de la rareté des 
herboristeries au Québec.

I
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CONSOMMATION1Selon le président de Voyageur

Via Rail est un concurrent déloyal
par Pierre APRIL

OTTAWA (PC) — Le président 
de la compagnie de transport par 
autobus Voyageur. M Paul-E. Mar­
tin. n’apprécie pas la concurrence 
injuste de Via Rail, une société de 
transport d'Etat, largement sub­
ventionnée par le gouvernement fé­
déral.

Comparaissant devant le comi­
té des Communes sur le transport. 
M. Martin a souligné l’urgence pour 
le gouvernement de réviser sa po­
litique des transports et de légiférer

afin de définir clairement le mandat 
de Via Rail pour chacun des ser­
vices que cette entreprise doit four­
nir aux citoyens.

“Il est incompréhensible, a-t-il 
dit. que depuis la création de Via 
Rail, il y a sept ans, le gou­
vernement n’ait pas encore pris des 
mesures législatives pour dé­
terminer le mandat de cette en­
treprise de transport”

M. Martin a admis que le gou­
vernement était en droit de mo­
derniser les équipements de Via

Rail, d’offrir un meilleur service aux 
citoyens, mais il a demandé que cela 
ne se fasse pas au détriment des 
compagnies privées de transport 
par autobus qui ne jouissent d'au­
cune subvention.

“Grâce à un équipement mo 
deme et des campagnes de publicité 
dispendieuses sur les routes les plus 
profitables et en basant ses prix sur 
la grille tarifaire des compagnies 
d'autobus, a-t-il ajouté. Via tente 
tout simplement de s'appropner la 
crème du marché et risque de bnser

A

Un bolide économe
Il est bien possible que l’on aperçoive un jour ces petits bolides dans no# mes, mais pour l'instant il s'agit 
de prototypes, l'un convertible et l’autre è toit rigide, à trois roues. Le “Rascal" est peu gourmand, file à 
bonne allure et coûte peu à l’achat

le frêle équilibre de toute l’indu:, 
tne.”
Prix coupés

Le président de Voyageur a 
ensuite souligné, à l'intention de la 
poignée de députés qui assistaient 
aux délibérations du comité des 
Communes, que sur toutes ses rou­
tes au Québec, Via Rail offrait des 
tarifs réguliers de 2 à 29 pour 100 
inférieures à celui des compagnies 
de transport par autobus

“Pour le trajet Montréal-Qué­
bec, la route la plus importante 
chez Voyageur, Via vend un billet 
aller retour $26, soit $2.10 de moins 
que notre entreprise."

L’année dernière. Via a an­
noncé des réductions de tarif de 40 
pour 100 pour des trajets entre To­
ronto et le sud de l’Ontario. Au mois 
de mars, Via a lancé une campagne 
de publicité offrant des réductions 
de 60 pour 100 pour des voyages 
entre les provinces centrales et les

Maritimes et de 50 pour 100 dans 
l'Ouest.

"Comment, a lancé M. Martin, 
peut-on concurrencer de tels tarifs 
lorsqu’on sait que les sommes re­
cueillies ne représentent même pas 
30 pour 100 du coût du service 
offert par Via Rail."

M Martin en vient à la conc­
lusion que si Via Rail continue de 
s’approprier le marché des routes 
les plus profitables de cette façon, 
"c est l’ensemble des services de 
Voyageur dans toutes les régions du 
Québec qui est menacé de dis­
parai tre".
Réseau fragile

Au Québec seulement, Voya 
geur couvre 90 pour 100 de tous les 
circuits routiers avec ses 26 lignes 
qui s’étendent dans chacune des 
régions de la province. De ces 26 
trajets, seulement sept produisent 
suffisamment ue revenus pour cou­
vrir les frais d’opération. "Ce qui

veut dire, a ajouté M Martin, que 
19 de nos 26 trajets ne nous per 
mettent même pas de payer l'es 
sence, l’entretien des véhicules et le 
salaire du chauffeur."

En termes de nombre de pas 
sagers, plus de la moitié des clients 
de Voyageur au Québec sont trans 
portés à perte. “De plus, a souligné 
M Martin, une fois que les frais 
d'exploitation ont été calculés pour 
l'ensemble de notre réseau, seuls les 
trajets Montréal-Sherbrooke. Qué 
bec-Chicoutimi et Montréal-Québec 
sont rentables.”

Si les services de transport par 
autobus doivent survivre, selon M 
Martin, il faudra que Via Rail aug 
mente ses prix dans une proportion 
de 40 pour 100 sur les trajets les plus 
profitables à Voyageur. Par exem 
pie, entre Montréal et Québec, 
Voyageur pourrait demander 
$22 50, Via Rail $31.50 et Air Ca 
nada $X5

Jaguar vendue au privé
LONDRES (Reuter) — Le gou­

vernement britannique va vendre 
cette année au secteur privé la cé­
lèbre firme de construction auto­
mobile Jaguar, qui fait partie du 
groupe nationaliste British Leyland, 
a annoncé, hier, au Parlement de 
Londres, M. Norman Tebbit, se­
crétaire au Commerce et à l'In­
dustrie.

Jaguar, l’un des grands noms 
de la course automobile après la 
Seconde Guerre mondiale, avait 
connu de graves problèmes fi­
nanciers à la fin des années 70, et 
était alors menacé de faillite Après 
une étonnante reprise, c’est au­
jourd'hui la division la plus brillante 
de British Leyland.

La décision de privatiser Jaguar

était attendue Le gouvernement 
conservateur de Mme Margaret 
Thatcher a en effet l’intention de 
vendre British Leyland au secteur 
privé division par division, et Jaguar 
a été la première désignée en raison 
de ses bons résultats ces dernières 
années — 55 millions de livres ster­
ling. l'équivalent de 76.5 millions de 
dollars américains de bénéfices en 
1983.

La
Lowenbrau
brassée au 
Québec fait 
son entrée 
sur le
marché

par Robart FLEURY

La brasserie Molson vient de mettre sur le 
marché une bière allemande, fabriquée sous li­
cence, la Lowenbrau qui n’était auparavant 
qu’importée et distribuée dans les magasins de la 
Société des alcools du Québec à prix fort, per­
mettant ainsi une économie réelle pour les 
consommateurs. \

Brassée au Québec à l’aide de houblons 
importés de Bavière, faite de malte contenant de 
l’orge exclusivement, de la levure et de l’eau, la 
bière serait blonde et douce, fabriquée selon le 
procédé mis au point en 1383 dans une petite 
auberge de Bavière. Elle se vendra environ $1 la 
caisse de plus que la Brador, $2 de plus qu'une 
bière régulière.

Pour Molson, la Lowenbrau est une réponse 
à la Miller de O’Keefe et la Budweiser de Labatt, 
deux bières américaines qui ont plu au goût des 
Québécois et des Canadiens, ces deux dernières 
années. Le format de la bouteille s’apparente 
d’ailleurs à celui de ses concurrents.

Outre ces nouvelles venues, les brasseries ne 
cessent de modifier leurs contenants et leurs 
produits, découvrant que les goûts des consom­
mateurs évoluent rapidement et qu’ils préfèrent 
la nouveauté. C’est ainsi que Labatt’s a introduit 
la Classique récemment, une bière de prestige, et 
que Molson modifie toutes ses bouteilles, les 
dotant du style Brador, lui-même nouveau.
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Des rabais à comparer
_ Profitez de nos bas prix à l’achat d’un ensemble 

matelas et sommier et de meubles pour le jardin
^7—

GAKANTK
AN

sur tosernWe*

Matela a ressorts avec trei’i s 
acier f eximal exc u^rf a Se«jr& 
sur res -om support au cenlw 
bord^ gjrseh

M.îteiu*- : mousse «i centre G»
Kyle fl* - fo m ’ uj renforce plus
moui»6e L>eroF QAM des 2 cotes

Sommier a support terme In 
soude eiectriquerr.bnt Jeu* 
stabiisateur^

Pidte-b.jnoe bien renfort.avec 
poignteb pratiques en corde

Meubles. Rayon 01 Commandes téléphoniques acceptées
♦ La presence de I elotle indique qut 

I article est aussi disponible par 
catalogue au meme bdb prix

‘ pfiïrrïTî
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Rabais 
160$ -230$

Ensembles Sears-O-Redic 
‘Regency’ en mousse ou à 
ressorts
O-jQQB ,11 Place

1^^ Sears ord 479.96$

Confortables ensembles Regency assurant un bon 
support Recouvrement en polyester et rayonne au tini 
satine matelasse sur épaisse couche de mousse Sero- 
FOAM Ensemble a ressorts a nappes épaisse 
d’isolation mousse et feutre Ensemble en mousse a 
centre de forte densite. milieu renforce et dessus 
moelleux Sommier assorti qui prolonge la duree du 
matelas Ensemble pour très grand lit 2 places avec 
deux sommier^,
Ensemble pour lit 1 place. Sea' ord 4 79 96S 
A ressorts. *017 473 475 DLE2 Ch 319.96S 
En mousse. *017 477 475DLE2 Ch 319.96S 
Ensemble pour lit 2 places Sears ord 579.96$
A ressorts. *01 7 473 477 DLE2 Ch 399 96S 
En mousse. *017 477 477DLE2 Ch 399.96S 
Ensemble pour grand lit 2 places 
Sears ord 679.96S
Aressorts. * 0 1 7 473 478 DLE2 Ch 479 96S
En mousse. * 01 7 477 478 DLE2 Ch 479 96S 
Ensemble pour très grand lit 2 places
Sears ord 899.96$
A ressorts. * î 1 ’ 1 4791 669 965
En mousse. *017 4 ’ 479DLE3 Ch 669.96S
"Garantie de 15 ans, sur ensembles seulement — voyez 
les details a la page 659 du catalogue Pnntemps-eti

Rabais 107$ du coût sep. sur 
ensemble ‘Eldorado’ 5 pieces
Fauteuil et chaise longue a monture enduite de pe nturc* 
polyester, recouvrement en tissu Textelme' résistant a 
la décoloration, aux intempéries et aux produits 
chimiques
Rabais 107$ sur ensemble parasol, table, soo.it; et 
deux chaises *017 497 551 DLCE5 
Coûtent sep 556.95$ Ens 449.95$
Rabais 30$ de plus sur ensemble a-dessus mais av 
deux fauteuils additionnels. * 01 7 497 555 DLCE7 
Coûtent sep 689 93$ Ens 659,93$
a-Parasol. * 01 7 492 559 DLC Ch 259.99$
b-Table *017 492 473DL Ch 44,99$
C-Socle *017 492 744 DL Ch 11.99$
d- Fauteuil empilable. * 01 7 493 456 DL 
Ch 119,99$
e- Rabais 30$. Chaise longue assortie 
*017 493 457 DLC.
Searsord 309,99$ Ch 279.99$

Prix en vigueur, dans la limite des stocks disponibles jusqu au 26 mai 1984. sauf indication contraire

Les mentions Ord ou Etait de S<mpsons-Sears Limitée se rapportent a des prix Sears. Heures d'ouverture 9h30 a 17h30 du lundi au men rod! de 9630 a 21h le jeudi et 
le vendredi, de 9h a 1 7h le samedi Quebec. Place Fleur de Lys Sainte-Foy. Place Laurier Levis. Galenes Chagnon Copyright Canada 1984 Simpsnns-Sears Limitée

Utilisez notre service de commandes téléphoniques. Quebec 529-9811

Sears
vous en avez pour votre argent...et plus
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IA QUALITE STEINBERG,
VOTRE BONN^

AFFAIRE!AVEC STEINBERG
“"•■“I»"’

GAGNEZ lUSQU'A $500
*e^.**«. ^ ,d “Uu'( SOOS

.........

BONNE CHANCE ! |

N'OUBLIEZ PAS DE 
CONSULHZ NOTRE 
ANNONCE DE 
FIN DE SEMAINE.

Tws tes 'règlements sont
"lÿbmBres'ennwga^-

L'EPICERIE A SON MEILLEUR

HUILE 
VEGETALE

PRIMO

CEREALES 
SPÉCIAL K 
KELLOGG'S
BTE DE 475 g

IfRLfcU

BIDON DE
3 LITRESMnuàHMtini

i;c«;pi5w’
slfïl®

HUILE,
VÉGËTAli

jV

SPAGHETTI, 
SPAGHETTINI, ROTINI 
ou MACARONI COUPES

U IMS NIAIj* 
! . -

GATTUSO
PQT Dt I kfi

BOISSONS 
GAZEUSES 
ICE CASTLE

SAVEUR AU CHOIX 
CAISSE DE 24 BTES DE 284 ml

CHOISISSEZ LA MARGARINE MONARCH,
vous atdere* financièrement i equipage 
féminin du Mascaret/Sfemperg 
pour la grande traversée 
Quebec St Malo

^ nüB ^ ?AcjM'rn Embarque? dans i aventure
en cno'S’Ssani MONARCHn<,v ;<

MASCARET
STEINBERGBON VENT ... LES FEMMES

BTE DE 284 ml

fiA
Fîrivironn^nTeru MARGARINE 

MOLLE 
MONARCH
CONT. DE 907 gLIMITE : 3 CAISSES 

PAR CLIENT.

C.
%*Dc/isk

î F- ' ' ■

PREPARATION 
DE FROMAGE 

FONDU 
VELVEETA 

KRAFT 
PQT Dt 500 g 
16 TRANCHtS

YOGOURT 
FERME ou 
BRASSÉ À 
LA SUISSE 

DELISIE
SAVEUR AU CHOIX 

coni ot i ;s g

DINER DE 
MACARONI 

AU FROMAGE
KRAFT

BTE DE 225 g

MIEL LIQUIDE 
DE RUCHE

BILEY BEE
CONT PIAST 

DE SOO g

&
/ t>#iiyifcsH©«» v

V wo«fB'sr IMCXABX.

ïDclisIc
&rfwcrpe Jtbelisfe

h K-;ÿ, MyTh-hsküues.
'*» WrVI '
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MARINADES 
SUCREES, MINI 

CORNICHONS A 
L’ANETH AVEC AU 

ou CORNICHONS 
SUCRÉS YUM YUM 

KICK’S 
BOCAl Dt 750 ml

MOUTARDE 
PRÉPARÉE 

FRENCH'S
CONT. DE 250 ml

HARICOTS BLANCS
THOMPSON
SAC DE 907 g

DEll SAUCE - CORDON BLEU
(HOMAGE CHfDDA» VIANDE 
MILANAISI Bt ARNAISf 
n HOl LANDAIS! BTl DE 784 ml

SOUPE A l'OIGNON 
ou POULET ET 

NOUILLES, CRÈME 
DE CHAMPIGNONS 

ou CONSOMME 
HEINZ

Bit Dt 284 ml

PATE 
DE TOMATES

GATTUSO
B TF DE I SA ml
ou SAUCE 

À PIZZA
BTl DE 21 J ml

MAYONNAISE 
KRAFT

BOCAL DE 500 mL
SAUCE POUR 

SPAGHETTI 
GATTUSO

BTE DE 398 ml

KRAFT
asc

yonnaiSL

GATEAU 
A ÉTAGES 

SURGELÉ
SARA LEE

VANILLE 
CHOCOLAT. 

FRAISES 
ou CITRON

169 ,

BOISSON 
A L'ORANGE 

ou AUX POMMES 
CONCENTREE 

SURGELÉE 
SUN SQUEEZE 

BTl DE 341 ml

THON PALE ÉMIETTÉ 
CLOVER LEAF
BTl DE 164 g

JUS
DE TOMATES 

BRIGHTS
CANADA 

DI IANTAISIE 
BTl Dt 540 ml

Sun TMiüeVfcC
A BOISSON 

uxPOMM
CW.iKï# SfW'.f

ctovt»
lia*

^caoznacsff

«n* *>»**.- c
S*JK< **14K >

ARACHIDES RÔTIES 
A SEC
PLANTERS
SALE ES ou NON SALÉES 
BOCAl DE 32S ou 340 g

CONCENTRÉ POUR 
SAUCE ou SOUPE 
DU CHEF
SAVEUR AU CHOIX 
BTl DE 170 A 17S g

CÉRÉALES 
PABLUM
SOBEE, AVOINE ou MIXTES 
BTE DE 227 g

9POIS JAUNES ENTIERS 
POUR LA SOUPE 
STAR N AUD
SAC DE T00 g

ÉSL^' .... . L

**■
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DE VRAIES BONNES VIANDES
CUISSES 

DE POUUET 
SURGELEES 

INDIVIDUELLEMENT 
FLAMINGO

SANS DOS

IIFTECK DE
POINTE DE SURLONGE
BOEUF ESTAMPILLÉ 
CATEGOHIE CANADA "A"

2? 65
SAUCISSES 
PORC ET BOEUF 
SURGELÉES

BIFTECK DE RONDE 
ATTENDRIE ou BIFTE< 
À SANDWICH
BOEUF ESTAMPILLÉ 

iTEGORIE CANADA

FOIE DE PORC 
EN TRANCHES
PRODUIT
DÉCONGELÉ

SOC DE PORC 
FUME ROULÉ 
STEINBERG

ROULÉ 
DE SALAMI 
STEINBERG

ysTs g

FILETS 
DEPLIE 

EN P 
SURGELI 
STEINBERG 
PQT DE 340 g

039
Æm /ch

SAUCE A IA VIANDE 
POUR SPAGHETTI 
A L'ITALIENNE 
CHARCUTERK ROT 
CONT Dt 500 ml

SOUS-MARIN
LAFLEUR
200 g

TRANCHE 
DE JAMBON
MAPLE LEAF 
PQT H I7S g

PÂTES surgelés
LA BELLE FERMIERE
AU CHCMX 
175 g

SALAMI 
EN TRANCHES 
SWIFT
PQT DC 17$ g

JAMBON CUIT 
EN TRANCHES 
STEINBERG
PQT DE 17$ g

BOEUF HACHÉ 
MI-MAIGRE

BATONNETS 
DE POISSON
$EA-fRESH
PQT DE J50 g

CREVETTES 
DE MATANE 
CUITES SURGELÉS 
CONT DÉ 200 g

BURGERS ou CRO­
QUETTES DE POULET 
PANE SURGELES 
AUMINTS LOUISrsooum oécongius

TÊTE
FROMAGEE
BILOPAGE
CONT Dl 100 g

FILETS 
DE TURBOT 
JAPONAIS 
SURGELES 
INDIVIDUEL­
LEMENT

BROCOLI
DE LA CALIFORNIE 
PRODUIT DES E.-U 
GROSSEUR 14 - PIECE

FRUITS ET LEGUMES SANTE

MELON D'EAU
DE LA FLORIDE 
PRODUIT DES E.-U. 
FORMAT MOYEN

RAISINS VERTS 
ALMÉRIA
PRODUIT 
DU CHILI

POIVRONS
VERTS
PRODUIT 
DES É.-U. 
GROS FORMAT 79! I74
CAROTTES MINIATURES
PRODUIT DES É.-U.
CANADA No I
SAC ClUO (H 340 g ■ (II on

AIL LIQUIDE
CONT. DE II3 mmL

\
CONCOMBRES 
EUROPÉENS DE SERRE
PRODUIT DE L'ONTARIO
CANADA No I 
FORMAT MO Tl N P1(Cl

£T

POMMES 
DE TERRE 
BLANCHES 
NOUVELLE 
RÉCOLTE
PRODUIT DES E.-U. 
CANADA No. I

OIGNONS
VERTS
PRODUIT DES É.-U.

GÉRANIUMS
POT DE 3" 1/2

r/CN

RADIS
PRODUIT 
DES É.-U.
SAC CELLO DE 
454 g-(16 OZ)

(C

HARICOTS
VERTS
PRODUIT DES É -U.

18

TERRE NOIRE
SAC DE 40 LITRES

OIGNONS 
ESPAGNOLS
PRODUIT 
DES É.-U.
CANADA No. 1

lb

CHOU POMMÉ 
VERT
PRODUIT DES E U 
CANADA No I 306
TERRE DE SURFACE
SAC DE 35 LITRES

PAIN
DE VIANDE 

SIMILI POULET 
HYGRADE

ISSAOS
■ Y*

Us gvoAéu U Trduie ta* offaru

FROMAGE
GRAND

CAMMEMBERT
ANCO

SALADE DE CHOU Vl C
CRÉMEUSE ET MACARONI
MAYONNAISE

PEPPERONI
STEINBERG

FROMAGE ST-BENOÏT Æ 99 1100
CLAUDE ROCHEVILLE

CRETONS Z62
TOUR EIFFEL ^ /k9

FILETS
DE MORUE J".'
FRAICHE

MORTADELLE
PRIMO 4b )b B#

CHAUSSONS 
AUX POMMES
PQT DE 4

GATEAU MOKA 
ENTIER
VANIUl. [RABLE 
ou CHOCOLAT PIECE

FAITES DE CREME 
PURE 35% au chou 

ruci

/ampoules
ÉLECTRIQUES
DÉPOLIES • STEINBERG
40, 60 ou 100 WATTS
PQT DI 4

l59

PANSEMENTS DE PLASTIQUE M #WS
IIASTOPIAST
PQT M S0 ü
ou PANSEMENTS ADHESIFS
PQT 01 40

GEL A RASER
EDGE
OROTNAiaf. tetClM n, LANOUNl 
ROHM AlROtOE Ot 200 ml 2”
RASOIRS JETABLES 
BIC
PQT DE 5

88

BRIQUETS JETABLES
BIC
PQT DC 2

DE L'UTILE À L'AGRÉABLE

SHAMPOOING ou
RfVITAUSAMT
FINtSU
OftOfMAIftfnus w corn
BOUT H 200 «4 %

PÂTE
DENTIFRICE
AIM
TUBE DE SO mL 
AVEC PRIME DE 
SO ml

ESSOREl 
A SALAI

USE 
SALADE

t"
PIÈCE

%?,rwn 199
oh VADROUILLE 
IAVI-PONT ■
g Ol ■ MCE

PILES ALCALINES
DURACILl
fORMAT "D" ou "C"
PQT Dt 2 3*
PILES ALCALINES
DURACELL
■ AA ' • PQT Dt 2 
ou » VOUS PlECt

J99
CHAMOIS
POUR L’AUTO 
VIlEDA
PIÈCE

4"
SACS A ORDURES 
POUR LA CUISINE 
STEINBERG
BLANCV JAUNIS BKUS
ov BlKel ?0 > 2?" PQT Df IS 77'
FILTRES A CAFÉ
MELITTA
PQT DE 100 99'j

En jrtkln mnoncH <Etm cm p*g»i \ont n rküm» mi lummwrtMi Uu4i dim U HR» prtndpjH dt 
diffusion dt c* fournit « M proefw Iwnfimw En pni dn produits dt boulingrri* son» m vSgtwur i pmtr 
du mirdi Kruirosrot En condioom ihmitHjun pruv*m ifsOurotn b <|uimH4 tt b <|UJIR4 dt not jpptoys- 
stomsemenu tn froiss « bgumn Crjwndim nous Iroom I rout gjfmik ro tous tempt b mHfbut ctsoii 
dnpombb tut b mjttft» H «t pouibb que tenjtnt jrtkbt jfsnoncPt. pmieufbrement bt Msdn non- 
ilimemikn n» tobnt pu offmt dim tout not tupettmtthPt ou offum dam un formai dMérrot dt «M 
annonce. I! te peut **jbment qur erruinn ■uttratiom tobm prhet t titre indicatif lentement n ne cor 
r «pondent pat écart entent a l’ankb annonce Pat de rente mi marrKendi Nom nom reierront b Aon 
de limiter bt quantum le tene prévaut en tom tempt. Si un tupermarche eu t towt d’un produit an- 
nome, veutlbt demander un bon de garamb M comptoir d'information

Prix en vigueur du lundi 21 mai 
au samedi 26 mai inclusivement.

C-11
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IA QUALITÉ À VOTRE COÛT! J

,/f* ,/t

L'EPICERIE A SON MEILLEUR

-.Assoims

mmffi* DIGESTIFS/v!

•<p&ùtw«

nvpwotj ;•

v«’»hg2^

kK' -<• . r ^

THE
EN SACHETS
LIPTON
BTE DE 110 g 
50 SACHETS

l49
CAFE INSTANTANE 
SÉCHÉ À FROID 
TASTER'S CHOICE
ORDINAIRE. DECAEEINE 
ou CONTINENTAL
BCXAl DE 227 K

! U
M M iOfTT?
^-•1 : \I0N H

il ROU
11

C98
OWNKE/.Uf Kni!\l 

AOOnt/UN 

OlAJÜN ROVA! {

BISCUITS
PEEK FREANS
NICE, DIGESTIFS, SABLES,
A L'ARROWROOT, CROQUANT 
AU GINGEMBRE, BRISURES 
DE CHOCOLAT ou VARIES 
MAISON - SAC DE 400 g

159
504/ OES AUJOURD'HUI. GOÛTEZ AU NOUVEAU THÉ LIPTON ET VS04

ROLLS 
ROULEAUX

L. JW ?

z-~4Amüi'K -

PAPIER 
HYGIÉNIQUE 

FACELLE ROYALE
BLANC ou BEIGE

PQT DE 8 ROUI.

099
Æê -

•; $mn &&
r-:-'.

8fn>s#wj owo.

li,

ÉCONOMISEZ 50(
LE SACHET . FLO-THRU-- 
DE THE LIPTON LIBERE 
TOUTE LA SAVEUR

BOISSON i
STEINBERG

SAVEUR AU CHOIX
BOUT. DE 200 ml - PQT DE 6

t

CAISSE DE 8 PQTS DE 
6 BOUT. DE 200 mL

B39
é v**.

DETERGENT 
IN POUDRE 

POUR LA 
LESSIVE 

TIDE
HT! Dt 12 UTRIS

799

| UbbyV

é Ubby> ,<
Ubb^J ✓
^ v ’

■WJBDf'T'’ -v-1

l&by/ M§ -

l^wfiKiag rj

MAIS EN CREME, 
HARICOTS DE LIMA, 

MACÉDOINE DE 
LEGUMES LIBBY’S

BTE DE 284 mL
ou MAIS À GRAINS 

ENTIERS
BTE DE 199 ml

2/1“

NOURRITURE POUR 
CHATS PUSS'N BOOTS
THON SAUMON POU I II 
POISSON BOlUf M| NU VARII 
B H 01 721 *

, NOURRITURE 
fl POUR CHIENS 

DEKBY
MI1ANU 0( VIAND! S 

, ï Hl)»< [AUX M BOItll 
, JI #AC,OUT O! BOEUI 

1 .hi BOttll HTI DI 6AA «

)US DE RAISIN 
CONCENTRE 

SURGELE 
SUN PAC

B Tl DE STS ml

gaafcats...
v+àSSSSSy'' h 'hSR-

SAUCE
BARBECUE

HEINZ
ORDINAIRE ou AVIC 

ATTINDRISSIUR 
A l OIGNON 

ou A l'Ail 
BOUT Dt 4SS mL

l49
PREPARATION 

POUR BOISSON 
LN CRISTAUX 

KOOl AJD
SAVIIJB AU CHOIR 

SAC M» T CM M ) g

BEIGNES 
NATURE 

ou AU SUCRE 
STEINBERG

^ PQT DE I 2
v

AVIS n -, » » ui «
..Hnxhtr -m» lr .kmgt' pi<«x U wmr uiNi
J*n 1 ./v%» rv*r* .1 m»v»W .

SSumss

KM X*
CHIPS

CROUSTILLES DULAC
NATURE, BARBECUE 
ou RUFFLES
ONDULEES NATURE 
nu BARBECUE 200 « 8AG

Fwvni» fxa 

Xi ifir»' àe H*s8

MINI CREMES-DESSERTS 
PRETES À MANGER 
NESTLÉ
SAVEUR AU CHOIX 
BTt DE M2 ü PQT DI 4

179

PATES - CORDON BLEU
PORC BOEUF VEAU, VEAU 
PORC POULET PATE DE FOIE 
ou A SANDWICH BTE DE 8S «

dppji

(CIGARETTES
TOUTES MARQUIS POHJIAIR»

I IORMAT OPIHNAIPI «i A 'N<,
I ( ARTOtK Ml [>f 200

1299

BOISSONS
GAZEUSES
STEINBERG

SAVEUR AU CHOIX 
BOUT CONS DI 7S0 ml 

DIPOT IN TUS TOC BOUT

3 POUR

BISCUITS TENDRES 
DAD'S

DATTE Vf ARINf 
D AVOINE POMMES/ 
IARINE D AVOINE ou 

IRAMBOISEV 
IARINE D AVOINE 

RTF DF ?S0 g

49

2J00

FEVES AU LARD 
BIEN MIJOTÉES 

EN SAUCE TOMATE 
ou ALPHA-GETTI 

LIBBY'S 
BU DI J»B ml

CAFÉ MOULU 
CHASE 

81 SANDBORN
MOUTURE TOUT 

USAGE ou FILTRE 
MANQUE

SAC DE J«» »

329

NETTOYANT 
POUR LE FOUR 
EASY OFF
BOUT DC 47S ml 
AVEC VAPORISATEUR 
A GACHETTE

257
BISCUITS ORDINAIRES 
POUR CHIENS 
MOYENS ou GROS 
ou BISCUITS POUR 
CHIENS A SAVEUR 
DE BOEUF MILK BONI
BTE DI 900 |

247
REPAS PRÉPARÉS 
SURGELÉS 
WONG WING
COTES DE PORC LEVEES. 
POULET A L'ANANAS ou 
CHOW MLIN AU POULET 
PQT DE J40 |

214 DÎNERS SURGELES
WEIGHT WATCHERS
FUIT DI POISSON GRATINI 
VI AU A LA PARMAGIANA. LASAGNI 
FUIT D( PUF (So*el IN SAUCI 
CITRON POULET A LA CilOtl 
ou BIT TICK SAUSBURY 
PQT Df 184 A J4S |

299 TARTE AUX POMMES 
SURGELÉE 
MRS. SMITH
ORDINAIRE ou AVEC 
GARNITURE EMIETTEE 
«00 ■



Québec, Le Soleil, mercredi 23 mai 1984

Ouvrage historique sur 
Saint-Jean-Port-Joli

C-13

La naissance de l'industrie artisanale à Saint-Jean-Port-Joli est abordée 
dans la brochure de I historien Gaston Oeschénes Jean Julien Bourgault 
(ci-haut) figure parmi ceux dont les oeuvres font la renommée de la 
region

"Portraits de Saint*Jean-Port-Joli". 
Toi est lo titre d'une brochure que vient do 
faire paraître M. Gaston Deschènes, his­
torien, chef do la division do la recherche à 
la bibliothèque do l'Assemblée nationale 
du Québec.

Auteur de précédents ouvrages et de 
plusieurs articles de revues, M. Des- 
chênes, lui-même natif de Saint-Jean-Port- 
Joli, s'est arrêté é ce coin de terre pit­
toresque aussi bien du cêtê géographique 
qu’ethnologique et artistique avec la cé­
lèbre dynastie des Bourgault.

En une soixantaine de pages, ac­
compagnées d’une belle Iconographie, il 
nous présente l'histoire et le portrait des 
premiers habitants, raoonte ce que fut la 
vie après la conquête de 1760, le temps 
des querelles, la fin d’un règne (le régime 
seigneurial et l'une de ses plus belles fi­
gures Philippe-Aubert de Gaspé, auteur 
des Anciens Canadiens et des Mémoires).

L’auteur a voulu, dans cet ouvrage, 
mettre en évidence l'aspect soclo-éco-

histoire 
et..
patrimoine
par Moniqu* Duval

nomlque de cette région et de la vie de ses 
habitants. Pour lui, aujourd'hui à l’heure 
du 20e siècle, "Saint-Jean-Port-Joli a 
trouvé sa vocation, 250 ans après l'arrivée 
des prsmlers colons, dans une activité très 
simple où se manifeste d’abord, avec la 
technique et la mécanisation, le génie

créateur de l'artisan". Editions des Trois- 
Saumons.

Les familles Chouinard
l'Association des Chouinard d Amérique du 

Nord tiendra son assemblée générale annuelle a 
Sainte-Foy au pavillon Pollack de la cite uni 
versitaire les 9et 10|utn

Il y aura une messe au pavillon Lemieux 
croisière sur le Samt-laurent reunions sociales et 
récréatives Le programme détaillé sera fourni aux 
personnes intéressées au cours des prochains 
purs

Adresse M Andre Chouinard 5505 av Beau 
mont, Charlesbourg Quebec G1H 4J7 ou M 
Renaud Chouinard, 7243 place des Petunias. Or- 
samville Québec GIG3T2

«Pour moi,
mes dents c'est important»

Les Archives acquièrent des 
documents sur le scoutisme

Les Archives nationales du 
Québec viennent de faire une ac­
quisition Importante. M. Louis Pro- 
novost leur a fait don de son fonds 
d'archives concernant le mou­
vement scout au Québec.

Ces archives comprennent 
une large correspondance, des 
comptes rendus et des rapports 
d'activités concernant les mou­
vements scouts dits "La Route" et 
"Les Clans ", les “Boys Scouts of 
Canada” et la Fédération des 
scouts catholiques de la province 
de Québec" des années 1940 è 
1970.

L'acquisition de ces archives 
constitue pour les Archives na­
tionales du Québec un apport In­
téressant pour la connaissance de 
ce mouvement de jeunesse auquel 
ont adhéré et adhèrent encore au­
jourd'hui des m'Iliers de jeunes.

M. Pronovost fut, en 1940, le 
fondateur de "La Route” mis sur 
pied pour les 17 ans et plus, leur 
donnant, entre autres choses, la 
possibilité de se renseigner et de 
débattre des questions d'ordre po-

, ■*GtÊÊÊHÊÊÊKÊÊM

litlque, religieux, social et familial, 
sans oublier le développement de 
la personne.

C.-B.: centre 
de documents

L'archiviste federal, M W l Smith 
annonce I ouverture du nouveau centre 
federal de documents a Vancouver II 
sera dorénavant possible d assurer en 
toute securité la gestion et I entreposage 
des dossiers semi-actifs des éta­
blissements gouvernementaux situes en 
Colombie-Britannique

Le centre fournira des experts- 
conseils. donnera des cours en gestion 
des documents et desservira les divers 
ministères. Les principaux 'clients" sont 
les ministères du Revenu, de l'Emploi et 
de l'Immigration ainsi que des Affaires 
des anciens combattants

Des qu'ils ne seront plus d'utilité 
administrative courante, les dossiers pro­
duits en Colombie-Britannique seront 
transférés à ce nouveau centre dont la 
direction est assumée par M Harry Cha­
pin L'adresse du Centre federal de do 
Cuments de Vancouver 2751 Production

■Mi

Way, Burnaby 
V5A3G7

( Colombie-Br itanmque)

Congrès d’histoire
Le congrès annuel de l'Institut 

d'histoire d’Amérique française 
aura Heu à Québec, les 19 et 20 
octobre, à l’hôtel Le Concorde, le 
thème sera: "La famille dans l’A­
mérique française”.

Dans divers ateliers, on étu­
diera, reliés à ce thème, les sujets 
suivants: stratégie de re­
production sociale, définition des 
rôles de la famille, grandes lignées 
familiales des lignées d’ouvriers, 
familles d'agriculteurs, politiques 
gouvernementales touchant la fa­
mille, démographie, famille et ins­
titutions, mariage.

Pour renseignements, à Qué­
bec: M. Réal Bélanger ou François 
Béland, Département d’histoire, 
Université Laval, Cité uni­
versitaire, Québec, G1K 7P4, ou 
Mme Huguette Filteau, Dic­
tionnaire biographique de Canada, 
Pavillon Omer-GIngras, Cité uni­
versitaire, Québec, G1K 7P4.

f Ordre des 
Dentistes du 

Québec

CHEZ NOUS C'EST LE
(SI LA TEMPÉRATURE 

LE PERMET)

c
FESTIVAL

Parfois, fa nature fait 
bien les choses Tenez 
moi par exemple, fat de 
bonnes dents et je tiens a 
les conserver Je les 
brosse apres chaque 
repas, je surveide mon 
alimentation et je visite 
reguherement mon 
dentiste

Entre vous et moi. une 
p tde visite chez le 
dentiste, ça vaut le coût

parce que nos dents, 
c'est important »

Procurez-vous le dépliant intitulé 
Pour moi. mes dents c’est important 
en visitant votre dentiste 
ou en écrivant à

L'Ordre des dentistes du Québec 
3565 rue Bern, bureau 200 
Montréal H2L 4G3

Pour vous mettre 
dans l'atmosphère 
de la dégustation, nous 
vous offrons gracieusement 
des napperons à l'achat 
de homards. Cette offre 
est en vigueur jusqu'à 
épuisement des 
stocks.

ic En vente dans 
les magasins 

suivants:

2570 Sir Wilfrid Laurier, 
Ste-Foy, Québec 

•5500 boul. des Gradins, 
Québec

* HOMARD CANADIEN 
VIVANT
1 À 1 1/4 LB (.5 À .6 kg)

DE NOS
BOUTIQUES DE FROMAGE

FROMAGE BELBRIE
CAYER

kg

V

FROMAGE ST-PAULIN
ANCO

4”107?

FROMAGE EMMENTHAL
DALPË

AWllOO
lb I I ^kg

lei articles annonce» dam cette page sont en 
reclame aux supermarchés de la ville de 
Quebec. Pas de vente aux marchands. Nous 
nous réservons le droit de limiter les quan­
tités. Le texte prévaut en tout temps. Si un 
supermarche est à court d'un produit an­
nonce, veuille! demander un bon de garan­
tie au comptoir d'information.

HOMARD CANADIEN 
FRAIS BOUILLI
1 À 1 t/4 LB (.5 À .6 kg)

(EN VENTE DANS TOUS LES SUPERMARCHES)

099081
w/ib O Ag

Prix en vipueur du mardi 
au samedi inclusivement

4W • A« éMk xihéèMiAl JlMuftAu. «<i Jt».teé on
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Ordination de trois 
Québécois à Rome

par Jean MARTEL

I rois (Québécois seront or­
donnés prêtres, à la fin du mois, par 
li* pape Jean-Paul II en la basilique 
Saint Pierre de Rome. Ce sont Gé- 
rald Lajeunesse de Charlesbourg, 
Louis Normandin de Montréal et 
Pierre Paul de Trois-Rivières Après 
leur ordination, ils viendront au Ca­
nada pour passer quelques semaines 
dans leur famille Puis, ils re­
tourneront en Italie

1 ous trois üblats de la Vierge

Marie, ils occuperont, après leur 
ordination, différentes fonctions 
dans leur communauté. Ainsi Gé- 
rald Lajeunesse secondera le pèru- 
maitre au noviciat; Pierre Paul s'oc­
cupera de liturgie; Louis Normandin 
travaillera dans une paroisse de Ro­
me.

On se souvient que l'an dernier, 
un autre Québécois, le père Guy 
Simard, lui aussi Oblat de la Vierge 
Marie, avait été ordonné prêtre par 
le pape à Rome Fait à noter, cette 
communauté d'origine italienne n'a 
pas de maison au Canada.

.L

Fils de M. et Mme Yves La­
jeunesse de Charlesbourg, Gérald 
^jeunesse a étudié l'administration 
pendant deux ans à l’université La- 
Val et la théologie pendant un an au 
même endroit avant d’entrer dans 
la communauté des Oblats de la 
Vierge Marie. C'est à la suite d’une 
rencontre avec le père Guy Simard 
et d'une retraite d'une semaine qu'il 
a pris cette décision.

Son père, qui travaille au ser­
vice des incendies de Québec, ra­
conte que son fils viendra au Qué­
bec en juin et qu’il célébrera une 
grand-messe le 24 juin en l'église de 
Sainte-Cécile de Charlesbourg.

Les Oblats de la Vierge Marie

Le Soieil, André

M. et Mme Yves Lajeunesse de Charlesbourg recevront leur fils Gérald à la maison après son ordination à la 
prêtrise par le pape, à la fin du mois.

Une communauté en plein essor

Trois Québécois seront ordonnés prêtres par le pape à la fin du mois: 
Gérald Lajeunesse de Charlesbourg, Louis Normandin de Montréal et 
Pierre Paul de Trois-Rivières. On les voit ici à l'occasion d’une rencontre 
avec Jean-Paul II.

par Jean MARTEL
A l’heure où les communautés 

religieuses recrutent à peine quel­
ques candidats, voilà qu’une 
communauté italienne reçoit plu­
sieurs Québécois. En effet, la 
communauté des Oblats de la Vier­
ge Marie semble répondre aux as­
pirations de nombreux Québécois.

Phénomène d’autant plus frap­
pant que cette communauté n’a fait 
ici aucune publicité, aucun re­
crutement. Les contacts personnels 
ont constitué les seuls canaux d'in­
formation. Pourquoi dès lors cette 
communauté — une des plus petites 
sans doute — attire-t-elle des Qué­
bécois?

Les média d’information ont 
parlé l’an dernier des Oblats de la 
Vierge Marie lorsqu’un des re­
ligieux, le père Guy Simard de Qué­
bec, a été ordonné par le pape à 
Rome. Trois autres Québécois, re­
ligieux de la même communauté,

seront ordonnés prêtres par Jean- 
Paul II à la fin du mois.

En tout 17 Québécois et un 
Néo-Brunswickois sont ac­
tuellement en période de formation 
chez les Oblats de la Vierge Marie. 
Ils demeurent dans une maison que 
la communauté possède à quelques 
kilomètres de Rome; ils jjoursuivent 
leurs études à l'Angelicum.

Fait à noter, cette communauté 
qui n’a aucune résidence au Québec 
projette de s’y implanter. Il en a été 
question dans un diocèse au moins, 
celui de Nicolet, mais rien n’est 
encore décidé.

Toutefois, des milieux ec­
clésiastiques d’ici jugent sé­
vèrement les Oblats de la Vierge 
Marie. En bref, ils les accusent “d’ê­
tre plus catholiques que le pape” et 
d’être collés à la lettre plutôt qu’à 
l’esprit de l’enseignement de l’Egli­
se.

Cependant, un propagandiste 
québécois de la communauté (qui
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CARREFOUR LES SAULES 1936 ROUI MASSON • 872-5310

WV4

PRIX EN VIGUEUR JUSQU'AU 29 MAI 1984

Epinette
belle qualité
2" x 6" x 8' $2.08 
2" x 6” x 12' $3.12 
2" x 6" x 16' $4.16 
2" x 8" x 8' $2.80
2" x 8" x 12' $4.20 
2" x 8'' x 16' $5.60

LA CAPI f Al f

V

Clôture
discrète
Faile d épmette de 
premiere qualité (1b 
mrcx de 1" x 6"
Section de 4 x 8 :

18"
Section de 5 x 8 :

89

Pruche de l’est
5" x 6"

-fcs-
A

le pi. lin.

Liquidation
Accessoires de robi­
netterie Aqua pour 
salle de bains

20\30%
de rabais

(diffère de l’illustration)

Pin traité
CCA 40

Garanti 40 ans

2"x A%i2
4" x 8' O

2 x "WOS
6" x 12' #
4"X JT 32
4" x 8' O

Table
à pique- 
nique
Construction 
en epinette

95

Parement 
de vinyle 
blanc
Largeur de 8” 
ou Double 4”
Prix
rénovescompte:

99

Panneaux de copeaux 
pressés

Premiere | 
qualité I

Bardeau
d'asphalte
Noir, brun
pqt de 3 m.c. 
(32.2 pi. car.)

Banc de parc |95

2 supports par boite
(bois non-inclus)

fcgfr ORivtawrSAj,

Enduit
protecteur
liquide
pour pavage

le
20 litres

Fenêtres 3 x2 $50.77 
panoramiques 4 x2’ $61.87
Construction en pm 3’ x 3’: $71.57

El \IT

n TH-
i «

— _______

eJ rancho

Teinture
El-Rancho
Base acrylique

99
le 4 litres

Panneaux
demélamine
4' x 8'
(légère imperfection)  --

veut garder l'anonymat) fait re­
marquer que cette tension est nor­
male. ‘‘Le Christ, dit-il, n’a-t-il pas 
provoqué pareille tension?”

Quoi qu’il en soit, ceux qui 
entrent chez les Oblats trouvent 
réponse à leurs aspirations: culte du 
Saint-Sacrement, dévotion envers 
Marie, fidélité au pape, souci de la 
doctrine. Ils y trouvent aussi un 
milieu empreint de grande ferveur 
et un mode de vie austère et exi­
geant.
Renouveau

Le père Ernest Sherstone, pre­
mier Canadien Oblat de la Vierge 
Marie, affirme que cette commu­
nauté a vécu depuis 1972 un re­
nouveau. En effet, ses effectifs ont 
presque doublé en 15 ans; elle 
compte actuellement une soi­
xantaine de postulants.

Il considère qu’il y a plusieurs 
raisons qui expliquent ce re­
nouveau. Il se demande aussi si 
certaines communautés religieuses

n’ont pas perdu le sens de la via 
communautaire.

D’ailleurs, l’itinéraire qu’il a 
parcouru lui-méme avant d’entrer 
chez les Oblats de la Vierge Marie 
est assez surprenant. Originaire du 
Manitoba, il vient à Québec pour 
étudier la philosophie à l’université 
Laval. C’est pendant ce séjour qu’il 
entend parler de la communauté 
des Oblats. Il décide d’aller à Rome 
pour y faire son entrée. Maintenant, 
il dirige le collège pour garçons que 
la communauté possède à Boston.

La communauté des Oblats de 
la Vierge Marie a été fondée dans le 
nord de l’Italie par le père Bruno 
Lantéri en 1816; mais elle a été 
approuvée dix ans plus tard. Le 
fondateur était un ardent partisan 
des exercices spirituels de saint 
Ignace de Loyola. Il visait la dé­
fense de la papauté, la réforme des 
erreurs religieuses et la lutte contre 
les adversaires du catholicisme. Il 
avait une grande dévotion envers 
Marie.

Le Soleil, Yvon Monqrom

Evêque depuis 20 ans, Mgr Albert Ndongmo est au Canada depuis huit 
ans. Il est venu porter ici une parole vibrante audacieuse même.

Mgr Albert Ndongmo

Evêque africain 
établi à Québec

par Jean MARTEL
Mgr Albert Ndongmo, évêque 

africain établi à Québec, vient de 
fêter ses 20 ans d’épiscopat. A cette 
occasion, plus de 300 personnes ont 
participé à une fête organisée ré­
cemment en son honneur en la 
chapelle des Soeurs Franciscaines 
de Marie, à Québec.

Né au Cameroun, Mgr Ndong­
mo est au Canada depuis huit ans. Il 
consacre son temps à la prédication 
et à la rédaction de livres sur des 
sujets religieux; par exemple, il a 
fait paraître dernièrement trois pla­
quettes d’une vingtaine de pages 
chacune sur le jubilé de la ré­
demption et sur les sacrements de la 
réconciliation et de confirmation.

A l’occasion de son an­
niversaire de consécration épis­
copale, Mgr Ndongmo a voulu ren­
dre grâce à Dieu et méditer sur le 
rôle de l’évêque.

Mgr Ndongmo considère qu’il a 
reçu quatre grandes grâces de Dieu. 
La première, c’est d’être né dans 
une famille catholique. “J’ai dé­
couvert, a-t-il dit, que le ch­
ristianisme, surtout catholique, réa­
lisait parfaitement ce qu'une tête 
d’Africain pouvait attendre d’une 
religion: le bonheur de Dieu et celui 
de l’homme ”

La deuxième grâce, c’est l’im­
mense confiance que Dieu a placée 
en lui. Cela l’a conduit jusqu’à l’é- 
piscopat. Une autre grâce, c’est l’ai­
de qu'il a reçue de Dieu pendant les 
cinq ans qu'il a passés en prison

dans son pays. “Dieu m’assista vi­
siblement, a-t-il déclaré, en me don­
nant de méditer profondément sa 
Parole qui est devenue ma vie et en 
me conservant une santé à toute 
épreuve.”

Enfin, quatrième grande grâce: 
Dieu lui a donné une telle foi que, 
malgré toutes les difficultés, il a 
toujours marché devant le Sei­
gneur.

Méditant sur le rôle de l’évê­
que, Mgr Ndongmo a fait remarquer 
que le Christ est présent à son 
Eglise, c’est-à-dire dans tous les 
successeurs des apôtres. “L’épisco­
pat, a-t-il dit, est le sacrement de la 
succession apostolique... C’est tout 
l’épiscopat comme corps unique qui 
est successeur du collège des apô 
très.”

“Les évêques ont leur pouvoir 
propre qui vient du Christ: ils pais­
sent leur troupeau, non pas au nom 
du pape, mais au nom de Christ et, 
étant dotés de pleins pouvoirs, en 
leur propre nom.”

Selon Mgr Ndongmo, le rôle 
essentiel de l'évêque consiste à rap­
peler au monde une double exi­
gence: la contemplation de Dieu 
dans sa Parole (ou communion à sa 
vie) et la fidélité â Dieu dans notre 
vie concrète.

Après la messe, plusieurs in­
vités ont donné des témoignages 
d’estime à l’endroit de Mgr Ndong­
mo Il y avait, entre autres, celui du 
cardinal Roy qui avait été en­
registré sur cassette
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Ce dessin réalisé par Hélène Carrier (photo du 
haut), de Sainte-Blandine (Rimouski), a rem­
porté le premier prix du concours d'affiches 
1984, organisé par le ministère de l’Energie et 
des Ressources en accord avec le ministère de 
l'Education.
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Lancement d’un livre 
sur la nation huronne

par Léonce GAUDREAULT
La nation huronne a maintenant sa bible. 

Non pas son livre d’histoire comme on pourrait le 
croire mais une véritable bible huronne sur 
laquelle le grand chef Max Gros-Louis s’appuie 
déjà dans ses revendications socio politiques face 
aux gouvernements.

Dominant tous les invités, de par sa gran­
deur et sa coiffure d’apparat, le chef Gros-Louis a 
présidé avec fierté, hier au Village-des-Hurous, 
au lancement d’un imposant ouvrage d’histoire 
sur cette nation indienne au cheminement ex­
ceptionnel. Il s’agit en effet de la première grande 
famille indienne à avoir voisiné les Blancs. En 
fait, plus de 300 ans de cohabitation avec les 
“visages pâles”.

De ces autochtones, qui ont fait la loi pen­
dant près d’un siècle dans cette Amérique, il ne 
reste plus que 1,200 descendants. Sans compter 
les “affranchis” et les femmes qui ont perdu leur 
statut d’Indien parce qu’elles ont épousé un 
Blanc.

Population décimée par les Iroquois ainsi 
que par trois siècles de voisinage avec la po­
pulation de Québec, il ne lui reste pratiquement 
plus aujourd’hui que la mémoire, à part l’in­
dustrie touristique et artisanale florissante du 
Village-des-Hurons.

Trente années d’études

Cette mémoire collective a été réanimée de 
manière exceptionnelle hier, dans l’ancienne salle 
communautaire du village transformée en lieu du 
club d’âge d’or, par la sortie donc de cet im­
portant ouvrage de Marguerite Vincent “Te- 
hariolina", publié par les éditions du Pélican sous 
le titre de "La nation huronne, son histoire, sa 
culture, son esprit”.

Signe du besoin qu’il vient combler et de U 
réputation qui le précède, cet ouvrage était déjà 
hier entre les mains de près de la moitié des 
quelque 150 personnes présentes au lancement, 
au pnx de $24.95. L’auteure, elle-même Huronne 
d’un bel âge — septuagénaire, a-t-on dit — a 
passé la soirée à écrire des dédicaces et à recevoir 
les hommages du village

Mme Vincent a réussi à mettre un point final 
à quelque 30 années de travaux consacrés à la 
cueillette et à l’étude de l’histoire non encore 
faite de la Huronnie Travaux qui n’auraient 
cependant pas été possibles sans la contribution 
et le soutien d’un anthropologue français Pierre 
H. Savignac qui se présente aujourd’hui da 
vantage comme un ethnocommunicologue. An­
cien professeur à l’université Laval et chercheur 
pour les Nations-Unies, il a notamment écrit sur 
les Berbères, une ethnie d’Afnque du Nord.

La très belle édition que l’on doit au Pélican, 
la maison de M. Réal D’Anjou de Québec qui a 
déjà publié une centaine d’ouvrages dont "Qué­
bec, ville fortifiée”, contient quelque 500 pages 
d’informations les plus captivantes et de do­
cuments d’archives de grand intérêt. A cela 
s’ajoutent cinq magnifiques hors-texte couleur, 
un cadeau rare dans le monde de l’édition.

Le chef Max Gros-Louis n’a pas caché son 
plaisir en annonçant que cette “bible’’ ouvrait la 
voie à d’autres ouvrages qui permettraient prin­
cipalement que la langue huronne soit enfin 
enseignée à l’école du village de Lorette dans 
deux ou trois ans.

Ce lancement tant attendu survient 13 ans 
après celui d’un ouvrage de style auto-bio­
graphique de Max Gros-Louis (Le premier des 
Hurons, édité par Jacques Hébert), comme il le 
rappelait hier avec plaisir.

WlïF?

vu,• !•

Fruit de 30 années d’études et de travaux, la “bible” de Marguerite 
Vincent Tehariolina relate l’histoire de la nation huronne qui fut. il y a 
plus de 300 ans, la première grande famille indienne à côtoyer les 
Blancs.

Semaine
“verte”:
affiche
primée

par Raymond 
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Hélène Carrier, de 

Sainte-Blandine, cir­
conscription de Ri­
mouski, remporte le 
premier prix du 
concours d’affiche or­
ganisé à l’occasion de 
la Semaine de l’arbre 
qui se déroulera du 27 
mat au 2 juin.

Hélène fréquente le 
collège Saint-Edouard 
de son village où elle 
est élève en secondaire 
II. Elle remporte la 
palme parmi plus de 
150 élèves du se­
condaire qui étudient 
dans une cinquantaine 
d’institutions dif­
férentes.

Le concours avait 
pour objectif de sou­
ligner la Semaine de 
l’arbre et de la forêt 
tout en faisant appel à 
la créativité des jeu­
nes.

Deux autres élèves 
obtiennent des bourses 
dans le cadre du même 
concours. Il s’agit de 
François-Miville Des­
chênes, du secondaire 
II de la polyvalente 
Bonaventure et de Ma­
rie-France Dubé, de se­
condaire IV de là po­
lyvalente de Mont-Joli.

4.a semaine

Selon le ministère de 
l’Energie et des Res­
sources, la création de 
la Semaine de l’arbre 
remonte à la fin du 
siècle dernier alors, 
qu’en 1882, le gou­
vernement instituait la 
fête des arbres sur 
l’instigation d’un hom­
me politique et ami 
fervent de la nature. 
Sieur Henry-Gustave 
Joly de Lotbinière.

Cette semaine 
commence avec le der­
nier dimanche de mai. 
Elle est consacrée à 
cette grande ressource 
renouvelable qu’est la 
forêt.

Au cours de cette 
période, précise le 
MER, tous les Qué­
bécois auront l’oc­
casion de se sen­
sibiliser davantage à la 
grande richesse col­
lective que représente 
la forêt et dont le re­
nouvellement exige la 
collaboration de tous.
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Blouse 
de nylon
Blouson de nylon 
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manche. Gris, 
beige, bleu marine J 
Tailles 5 à 15 ans 
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OUVERTURE DE 

SUPER CARNAVAL À 
CARREFOUR NEUFCHÂTEL
LE MERCREDI 30 MAI

LES AVANTAGES 
SUPER CARNAVAL
• un emplacement stratégique
• des abords dégagés permettant 

le stationnement
• une immense superficie de 

plancher rendant possible la 
disposition sous un toit unique 
de tout ce qui est nécessaire 
pour compléter un marché

• des produits de marques 
nationales connues et appréciées

• un incomparable choix de 
fruits et légumes beaux et frais 
que les clients choisissent
a leur gré

• des viandes de qualité présentées 
en emballages conventionnels
ou familiaux

• un immense rayon de vrac ou
il est possible d'économiser en ne 
se procurant que la quantité 
qui répond à un besoin précis

LE SUPER AVANTAGE SUPER CARNAVAL

JUSQU’À 30% D’ÉCONOMIE 
SUR LE TOTAL DE VOTRE 
MARCHÉ EN COMPARAISON 
DES PRIX DES 
SUPERMARCHÉS
Cette économie vous est accessible tous les jours. Super Carnaval 
ne suit pas la politique des « spéciaux ». C’est l’ensemble des 
prix qui est maintenu plus bas jour après jour.
Cette économie est rendue possible par une moindre marge de 
profit, des coûts d'opération réduits que permet un étalage simplifié 
et les frais que nous évitent nos clients en payant au comptant 
seulement ainsi qu’en emballant et en transportant eux-mêmes 
leurs emplettes à l’auto.

La troisième étape sur la route 
de l’économie.
MERCREDI PROCHAIN,
À CARREFOUR NEUFCHÂTEL
C'EST P/mE(

CARREFOUR
NEUFCHÂTEL
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